
QUOTIDIEN NATIONAL D’INFORMATION / MERCREDI 3 AVRIL 2024  // N°783 // PRIX 20 DA// Directeur de la publication : ZAHIR MEHDAOUI

soutient  

Ghaza

L’ENTITÉ SIONISTE 
CONTINUE DE 
PRATIQUER LA 
POLITIQUE DE LA TERRE 
BRÛLÉE 

DES SCÈNES 
D’HORREUR  
À L’HÔPITAL  
AL SHIFA

CE SONT DES CHIFFRES 
EFFARANTS 
152 MORTS ET PLUS 
DE 5 000 BLESSÉS 
SUR LES ROUTES

SAÏD CHANEGRIHA                   
EN VISITE EN 1RE RÉGION 
MILITAIRE : 

« NOTRE PAYS 
GAGNERA EN  
FORCE »

SELON PLUSIEURS MÉDIAS 
ESPAGNOLS 

MADRID 
RECONNAÎTRA 
L’ÉTAT PALESTINIEN 
AVANT L’ÉTÉ

Lire en page 16

Lire en page 16

 Lire en page 5

ELLE RÉALISE DES VENTES RECORD DE BILLETS AUX 
RESSORTISSANTS ALGÉRIENS ÉTABLIS À L’ÉTRANGER 

 
 AIR ALGÉRIE VOLE  

À PLEIN RÉGIME
Lire en page 3

Lire en page 4



2 L’EXPRESS - 784 - MERCREDI 3 AVRIL 2024

COMMENT L’ÉTAT PROCÉDERA-T-IL POUR 
AUGMENTER LA VALEUR DU DINAR ? 

Le chef de l’État Abdelmadjid Tebboune 
est revenu lors de sa rencontre pério‐
dique avec les médias nationaux, sur la 
situation du pays sur tous les plans, y 
compris sur celui de l’amélioration de la 
valeur du dinar 
algérien. 
En effet,  Teb‐
boune a insisté 
lors de son 
intervention sur 
la nécessité de 
préserver le 
pouvoir d’achat 
et également de 
lutter contre 
l’inflation qui a 
atteint, selon 
l’Office national 
des statistiques, 
plus de 9 % en Algérie. « On va essayer 
d’arriver en 2026‐2027 à doubler les 
salaires. C’est‐à‐dire, on est à 47 % et on 
va leur rajouter 53 % », a déclaré le chef 
de l’État en s’exprimant sur les salaires 
et, par ricochet, le pouvoir d’achat des 
Algériens. Le pouvoir d’achat des 
citoyens qui est un indice de développe‐
ment, selon Abdelmadjid Tebboune, qui 
explique que l’État a tracé trois axes 
pour le protéger. Le premier axe est 

social et concerne la hausse des salaires, 
de l’allocation chômage, etc. 
Le deuxième axe s’appuie sur la protec‐
tion de la valeur du dinar. Il faudrait aug‐
menter la valeur de la monnaie nationa‐

le avec des 
mécanismes 
au niveau de 
la Banque cen‐
trale, a indi‐
qué Abdel‐
madjid Teb‐
boune. La 
lutte contre 
l’inflation fait 
également par‐
tie des objec‐
tifs du gouver‐
nement. 

Ce troisième 
axe est primordial dans la stratégie 
d’Abdelmadjid Tebboune. L’inflation doit 
« baisser à un maximum de 4 % », a‐t‐il 
affirmé. Dans son intervention, le chef de 
l’État a également mis en avant l’impor‐
tance des investissements. Il a tenu à 
rappeler que l’Agence algérienne de pro‐
motion des investissements (AAPI) a 
enregistré plus de 6 000 projets, dont la 
moitié est déjà entrée en phase de réali‐
sation. 
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OUARGLA : QUATRE MORTS ET UN BLESSÉ 
DANS UN ACCIDENT DE LA CIRCULATION 

Quatre personnes ont 
perdu la vie et une autre 
blessée à la suite d’un 
accident de la circulation 
qui s’est produit, ce mardi 

matin, dans la wilaya 
d’Ouargla. 
Selon la Protection civile, 
l’accident est survenu à 
7h47, après une collision 

entre un véhicule et un 
camion au niveau de la 
route nationale n°3    
(RN‐3), à la commune de 
Hassi Messaoud. 

CININQ TRAVAILLEURILLEURS HUMHUMANINITAIREIRES ÉTRANGERERS 
TUÉS DANS UNEUNE FRFRAPPEPPE AÉRIENNERIENNE ISRAÉLIENNELIENNE 

Au moins cinq étrangers 
travaillant pour une orga‐
nisation humanitaire ont 
été tués lundi soir dans 
une frappe aérienne israé‐
lienne contre leur véhicu‐
le dans la ville de Deir al‐
Balah, au centre de la 
bande de Gaza. Le véhicu‐
le appartenait à World 

Central Kitchen (WCK), 
une organisation humani‐
taire basée aux États‐Unis 
et fondée par le célèbre 
chef humanitaire Jose 
Andres. Les autorités 
locales de Gaza ont décla‐
ré lors d’un point de pres‐
se qu’Israël avait frappé 
une équipe de secours 
composée de ressortis‐
sants britannique, polo‐
nais et australien, en plus 
d’un Palestinien de Gaza. 
Des photos apparues sur 
les réseaux sociaux pales‐
tiniens montraient les 
passeports des étrangers 
tués lors de la frappe 
aérienne, notamment des 
passeports australien, 
polonais et britannique, 
ainsi que des corps por‐
tant des T‐shirts du WCK. 
Israël mène une offensive 
militaire meurtrière sur la 
bande de Gaza depuis une 
attaque transfrontalière 

du 7 octobre menée par le 
groupe palestinien Hamas 
qui a tué quelque 1 200 
personnes.  
Depuis, plus de 32 800 
Palestiniens ont été tués 
et 75 300 autres blessés 
dans un contexte de des‐
truction massive et de 
pénurie de produits de 
première nécessité. Israël 
a imposé, sur la bande de 
Gaza, un blocus paraly‐
sant, laissant sa popula‐
tion, en particulier les 
habitants du nord de Gaza, 
au bord de la famine. 
L’offensive israélienne a 
poussé 85 % de la popula‐
tion de Gaza à l’exode. La 
population est victime de 
graves pénuries de nour‐
riture, d’eau potable et de 
médicaments, tandis que 
60 % des infrastructures 
de l’enclave ont été 
endommagées ou détrui‐
tes, selon l’ONU. 

TCHAD : LE PARTI D'OPPOSITION GCAP ANNONCE QUE SON 
CANDIDAT PARTICIPERA DE "GRÉ OU DE FORCE" À LA PRÉSIDENTIELLE 

À la suite de l’invalidation de la can‐
didature de leur candidat Nasour 
Ibrahim Neguy Koursami par le 
Conseil constitutionnel tchadien et 
l’annonce de sa poursuite en justice 
pour faux et usage de faux, le Groupe 
de Concertation des Acteurs Poli‐
tiques (GCAP‐parti d’opposition) a 
rejeté lors d’un point de presse tenu 
vendredi cette décision et annoncé 
que son candidat allait participer à la 
prochaine présidentielle « de gré ou 
de force ». Le GCAP s’interroge, 

notamment, sur le rôle du Conseil 

constitutionnel. Pour le porte‐parole 
du Groupe, Max Kemkoye, “le Conseil 
constitutionnel n’est ni une juridic‐
tion d’instruction, ni une juridiction 
administrative, ni une juridiction de 
jugement pour requérir l’ouverture 
d’une enquête aux fins de poursuite 
d’un citoyen.”, rapporte le site 
"Tchad‐info" 
S'agissant de la question de triple 
nationalité de leur candidat, le GCAP 
ne dément pas. Cependant, son 
porte‐parole a souligné qu'aucun 
doute ne plane sur l’authenticité de 

la nationalité tchadienne de ce der‐
nier. Enfin, le porte‐parole du GCAP, 
Max Kemkoye, rappelle les disposi‐
tions de l’article 157 du code électo‐
ral : « Toute candidature rejetée est 
notifiée à l’intéressé par une lettre 
avec accusé de réception dans un 
délai de 10 jours à compter de la date 
de réception par le Conseil constitu‐
tionnel.» Mais, d’après lui, leur can‐
didat Nasour n’a reçu aucune notifi‐
cation du rejet de sa candidature 
comme le prévoit la loi, indique le 
média tchadien. 

ACCORD D'ÉCHANGE DE PRISONNIERS  
LELE GROS MENMENSONGE DUDU MOSSSSAD DÉVOILILÉ PAR « MAAAARIVRIV » 

Le quotidien israélien Maariv a révélé que les 
déclarations du service de renseignement 
extérieur israélien (Mossad) concernant l'in‐
transigeance du mouvement Hamas dans les 
négociations et son refus de parvenir à un 
accord d'échange de prisonniers sont "fausses 
et constituent un ramassis de mensonges". Le 
quotidien israélien cite un haut responsable 
des services de sécurité qui aurait déclaré : 
"S'il y a quelqu'un qui refuse de dialoguer 
maintenant, c'est bien le côté israélien" Le 
journal cite des responsables de la sécurité 
israélienne, sous couvert d'anonymat, qui 

affirment que la déclaration du Mossad vise à 

"donner à Israël une excuse pour interrompre 
les contacts concernant l'accord sur les prison‐
niers et pour continuer à faire traîner les 
choses au détriment de la vie des gens". Israël 
mène une guerre dévastatrice contre la Bande 
de Gaza, depuis le 7 octobre dernier, faisant 
des dizaines de milliers de victimes civiles, 
pour la plupart des femmes et des enfants, 
provoquant une destruction massive des infra‐
structures et une catastrophe humanitaire, ce 
qui a conduit Tel‐Aviv à être poursuivi devant 
la Cour Internationale de Justice (CIJ) pour 
"crime de génocide". Les sources ont ajouté 
que plusieurs membres du Cabinet de guerre 

israélien pensent "qu'il y a lieu de poursuivre 
les négociations" et confirment que le Hamas 
n'a pas "fermé la porte", mais qu'au contraire, 
il a donné une réponse détaillée au plan de la 
réunion de Paris. Les sources ont souligné que 
l'image qui ressort de la déclaration du Mos‐
sad est "fausse" et peut même être qualifiée de 
"ramassis de mensonges". Un haut respon‐
sable de la sécurité israélienne a déclaré au 
journal : "Le Hamas a répondu à tous les 
détails requis et, sur certaines questions, il a 
adopté des positions difficiles (fait des conces‐
sions). Il y a certes de grandes divergences, 
mais il y a certainement de la place pour des 

négociations, de la créativité, des propositions 
supplémentaires et des astuces". Il a souligné 
que "la situation que le communiqué du Mos‐
sad tente de décrire, à savoir qu'il n'y a per‐
sonne à qui parler, n'est pas vraie. La réalité 
est tout autre. S'il y a quelqu'un qui refuse de 
dialoguer maintenant, c'est bien la partie 
israélienne".  
Le Mossad a fait croire aux Israéliens dans un 
communiqué que "le Hamas raffermissait sa 
position de refus de l'accord et s'efforçait d'en‐
flammer la région pendant le mois de Rama‐
dan aux dépens des habitants de la Bande de 
Gaza". 



L’EXPRESS - 784 - MERCREDI 3 AVRIL 2024

3ACTUALITÉ

L
a compagnie Air Algérie vient de 
réaliser des ventes record de 
billets aux ressortissants algé‐

riens établis à l’étranger souhaitant 
passer les derniers jours du Rama‐
dhan et les fêtes de l’Aïd El Fitr au 
pays. En données chiffrées, elle est 
parvenue à écouler, durant la pério‐
de allant du 29 janvier au 24 mars 
derniers, 47 791 billets. Cela concer‐
ne des vols programmés entre le 10 
mars et le 13 avril en cours, selon un 
communiqué de la compagnie 
aérienne. Il s'agit là d'une hausse                 
« exceptionnelle » sur un an, avec 
environ 17 000 billets de plus par 
rapport à la même période de l'an‐
née précédente où les ventes ont 
atteint 31 143 billets, précise la 
même source. Le volume de billets 
commercialisés depuis l’Algérie à 
l’étranger entre le 22 février et le 24 
mars a atteint 10 157 billets. Les 
villes françaises étaient en tête des 
réservations, en raison de la forte 
concentration de la communauté 
algérienne à l'étranger, explique la 

compagnie. Cette augmentation 
intervient suite aux réductions 
importantes des tarifs de billets de la 
compagnie, allant jusqu'à 50%, confor‐
mément aux instructions du président 
de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, qui a ordonné de faciliter 
l'arrivée des membres de la commu‐
nauté nationale à l'étranger en Algé‐
rie pendant le mois de Ramadhan. 
L’opération de vente a été ainsi sou‐
tenue par d’importantes réductions 
des prix consenties par la compa‐
gnie. Il est utile de rappeler que le 13 
mars dernier, Air Algérie avait pro‐
posé d’importantes baisses de prix 
des billets sur des vols internatio‐
naux, avec en tête la France, un pays 
où il y a une plus forte concentration 
de la communauté algérienne. Par 
exemple, le prix d’un billet d’Alger à 
Paris s’élève à 21 430 DA, et de Lyon 
vers Alger, 141 euros, Paris/Alger 
153 euros, Alger/Marseille 17 950 
DA, Marseille/Alger 126 euros, et 
Alger et Oran/Toulouse 17 940 DA.  
Les prix des billets pour Alger/Lyon 

étaient de 20 420 DA, Constantine et 
Alger/Metz étaient de 22 420 DA, 
Nice/Alger et Constantine étaient de 
131 euros, Toulouse, Bordeaux et 
Montpellier/Oran étaient de 125 
euros, et Toulouse, Bordeaux et Mont‐
pellier/Alger étaient de 126 euros. 
Par rapport à l’année dernière, les 
remises d’Air Algérie sont plus 
importantes et plus attractives. Air 
Algérie semble pouvoir s’accommo‐
der des conditions de concurrence 
dans le secteur. Elle s’est enrichie de 
nouveaux appareils, renforçant ainsi 
sa flotte d’avions. Par ailleurs, après  
avoir passé une période difficile en 
raison de la pandémie du Covid 19, 
Air Algérie semble quelque peu sou‐
lagée aujourd’hui. Elle avait 
d’ailleurs appelé récemment  ses 
clients détenteurs de billets non uti‐
lisés ou non remboursés pendant la 
période de crise sanitaire (Covid‐19) 
à se rendre à ses points de vente 
avant la fin décembre 2024 pour se 
faire rembourser.   

Y.S. 

PROTECTION DES GESTIONNAIRES, APPUI À L'INVESTISSEMENT ET LUTTE CONTRE LES CRIMES DE FALSIFICATION                 
ET D'USURPATION DE FONCTION 

L'amendement du code pénal adopté par le Sénat 
Les membres du Conseil de la 
nation ont adopté, hier, le texte 
de loi modifiant et complétant 
l'ordonnance 66‐156 portant 
code pénal, et ce, lors d'une 
séance plénière présidée par 
Salah Goudjil, président du 
Conseil, en présence du ministre 
de la Justice, garde des Sceaux, 
Abderrachid Tabi, et de la 
ministre des Relations avec le 
Parlement, Basma Azouar. Le 
texte prévoit de nouvelles pro‐
cédures, dont "la révision des 
dispositions relatives à certaines 
affaires pénales, le renforcement 
de la protection des gestion‐
naires et l'appui à l'investisse‐
ment", ainsi que "la lutte contre 
les crimes de falsification et 
d'usurpation de fonction, et la 
protection des corps de sécuri‐
té". Le texte prévoit, également, 

la révision des dispositions rela‐
tives à certaines affaires pénales 
visant à alléger la pression sur le 
tribunal criminel, dont la révi‐
sion et le remplacement de la 
peine de perpétuité par une 
peine de prison de 30 ans au 
maximum, à l'instar de certains 
actes de violence délibérée et 
d'incendie volontaire n'ayant 
pas causé de blessures ni de 
handicaps permanents". Ce texte 
de loi suggère des dispositions 
prévoyant "la criminalisation de 
tous les actes portant atteinte à 
l'investissement, à la faveur de 
la nouvelle loi sur l'investisse‐
ment de 2022. Ainsi, est puni 
d'un (1) à trois (3) ans d'empri‐
sonnement quiconque se livre à 
des actes ou pratiques visant à 
entraver l'investissement, et la 
peine est portée de cinq (5) à 

sept (7) ans si l'auteur est une 
personne dont la fonction lui a 
facilité de commettre le crime". 
Quant au renforcement de la 
protection des victimes de cer‐
tains crimes, le texte propose "le 
durcissement des peines de cer‐
tains crimes, notamment ceux 
du harcèlement, de l'agression 
et de l'exploitation sexuelle", 
ainsi que "le renforcement de la 
protection pénale de la femme à 
travers la criminalisation de l'at‐
teinte du mari ou du fiancé à la 
vie privée de sa femme ou de sa 
fiancée". A travers les amende‐
ments, l'accent a été mis sur 
l'importance de "garantir l'inté‐
grité du tissu social national face 
aux influences des groupes cri‐
minels organisés, par le durcis‐
sement des peines et le classe‐
ment de nouveaux crimes 

découlant de l'évolution techno‐
logique", en plus de "la lutte 
contre les crimes de faux et 
l'usurpation de fonction". A cette 
occasion, la commission des 
affaires juridiques et adminis‐
tratives du Conseil de la nation a 
salué, dans son rapport complé‐
mentaire, la teneur de ce texte 
qu'elle a qualifié de "jalon 
important qui vient renforcer le 
système juridique dans ses 
dimensions économique, sociale 
et sécuritaire". Elle a ajouté que 
les amendements prévus dans 
ce nouveau texte vise "à renfor‐
cer les mécanismes juridiques 
de lutte contre le crime, à amé‐
liorer la performance de la justi‐
ce, à renforcer la protection 
pénale de certaines catégories 
de la société et à concrétiser 
l'engagement de l'Etat à accom‐

pagner et à protéger les gestion‐
naires et les investisseurs, 
notamment à travers la dépéna‐
lisation de l'acte de gestion 
d'une part et la criminalisation 
de l'entrave à l'investissement 
d'autre part, outre l'humanisa‐
tion de la vie publique et le ren‐
forcement de la protection des 
corps de sécurité". La révision 
du code pénal "revêt une grande 
importance dans le processus 
d'édification de l'Algérie nouvel‐
le qui avance à pas sûrs vers la 
consécration effective de l'Etat 
de droit qui a franchi des pas 
importants sur la voie de la réa‐
lisation des réformes politiques 
et socio‐économiques, et permis 
d'asseoir un système garantis‐
sant la protection des droits et 
libertés", ajoute la commission. 

I.Med 

Le volume de billets commercialisés depuis l’Algérie à l’étranger entre le 22 février et le 24 
mars a atteint 10 157 billets. Les villes françaises étaient en tête des réservations, en raison 
de la forte concentration de la communauté algérienne à l'étranger.

ELLE RÉALISE DES VENTES RECORD DE BILLETS AUX RESSORTISSANTS 
ALGÉRIENS ÉTABLIS À L’ÉTRANGER 

Air Algérie vole à plein régime
DESSALEMENT DE L’EAU DE MER 

LE TAUX D’ACHÈVEMENT 
DE CINQ STATIONS                       
A ATTEINT 50-60 % 

 
Le président‐directeur général de la Société 
algérienne de l'énergie, Mohamed Boutabba, a 
confirmé lundi, que le projet complémentaire 
portant achèvement de cinq usines de dessale‐
ment d'eau de mer à travers cinq wilayas 
côtières (d'une capacité de production estimée 
à 300 000 mètres cubes par jour pour chacune), 
connaît un taux d’achèvement supérieur à 50 
pour cent. Boutaba, qui s’exprimait sur les 
ondes de la radio nationale, a souligné que la 
mise en service de ces cinq stations dans chacu‐
ne des wilayas d'Oran, Tipaza, Boumerdès, 
Béjaïa et El Tarf, prévue en décembre 2024, est 
en train de réaliser des taux d'achèvement 
importants, notamment la station de Fouka à 
Tipaza, qui a atteint 60 pour cent, tandis que le 
taux d'achèvement des stations restantes se 
situe entre 52 et 54 pour cent. Il a ajouté 
qu'avec la mise en service de ces cinq stations, 
la capacité totale de dessalement de l'eau de 
mer passerait de 18 pour cent actuellement à 42 
pour cent. Il a également souligné qu'il existe un 
autre programme à l'étude lié à l'achèvement de 
six usines de dessalement de l'eau de mer afin 
d'améliorer l'approvisionnement en eau 
potable pour que le pourcentage de dessale‐
ment de l'eau de mer atteigne 60 pour cent, en 
plus d'un autre projet à l'étude lié au achève‐
ment d'usines mobiles de dessalement d'eau de 
mer avec un volume de production allant de 2 
500 à 2 700 mètres cubes/jour. A cet égard, 
Boutaba a souligné que le dessalement de l'eau 
de mer constitue une « solution de base» face au 
stress hydrique, soulignant qu'une fois ces sta‐
tions entrées en production, les besoins natio‐
naux en eau potable seront assurés grâce au 
dessalement. De même, il a souligné que "la 
société d’énergie a choisi les entreprises algé‐
riennes pour fournir 100 pour cent des équipe‐
ments locaux", soulignant que le taux d'intégra‐
tion nationale dans la réalisation de ces stations 
atteint 30 à 40 pour cent. Il a également souli‐
gné que le domaine du dessalement de l'eau de 
mer est considéré comme «prometteur », appe‐
lant à l'importance de l'engagement des institu‐
tions et des investisseurs dans ce domaine afin 
de lui donner une impulsion supplémentaire. Il 
a souligné, au passage, l'importance de la for‐
mation dans le domaine de l'investissement 
dans le dessalement de l'eau de mer en incluant 
des normes et du matériel scientifique dans le 
domaine des hautes technologies et de l'ensei‐
gnement de la formation sur le terrain, là où ces 
normes sont activées dans les universités algé‐
riennes en coordination avec le ministère de 
Enseignement supérieur et recherche scienti‐
fique, ainsi qu’avec les centres de formation, en 
coordination avec le ministère de la Formation 
et celui de l'Éducation. 

I.M.Amine
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V
oilà qui montre que des 
crimes et des atrocités y 
ont été commis. S’y 

ajoutent 9000 Palestiniens 
exécutés par l’entité sioniste 
pour avoir franchi, sans le 
savoir, des zones interdites, 
appelées «zones de mort». 
Les forces d’occupation ont 
assiégé les lieux, le 18 mars. 
Elles se sont retirées lundi 
1er avril. « Tout a été détruit 
ou brûlé. L’hôpital a été trans‐
formé en cimetière. Il faut 
tout simplement en construi‐
re un nouveau », estime 
Kayed Hamad, résident 
gazaoui qui s’est rendu sur 
les lieux, cité dans les 
colonnes du journal Le 
Monde. Comme d’autres, en 
particulier des journalistes 
palestiniens et un porte‐paro‐
le de l’agence de défense civi‐
le présents sur place, il affir‐
me que quelque 300 corps 
ont été retrouvés, dans l’éta‐
blissement et aux alentours. 
A ne pas confondre avec ceux 
laissés par l’armée sioniste 
lors de l’opération du mois de 
novembre 2023 : « Ces 
cadavres‐là avaient été dépla‐
cés dans une fosse. Ceux 
qu’on a découverts hier sont 
bien les corps de cette derniè‐
re bataille », affirmait, lundi, 
M. Hamad. Les Gazaouis ont 

découvert des scènes d’apo‐
calypse dignes de celles des 
batailles d’Alep ou de Mos‐
soul. L’hôpital Al‐Shifa, créé 
en 1946 pendant le mandat 
britannique et d’une capacité 
de 700 lits, a été ainsi réduit à 
néant par les frappes 
aériennes. Les bâtiments ont 
été détruits, calcinés ou pul‐
vérisés. Des images montrent 
des cadavres en décomposi‐
tion, dévorés par les insectes, 
qui gisent encore sur le sol au 
milieu des montagnes de gra‐
vats. Des hommes font des 
va‐et‐vient dans l’établisse‐
ment avec des civières. 
D’autres hurlent leur douleur 
au milieu de la foule. Selon 
des médecins et des civils 

présents sur place, une ving‐
taine de corps ont été retrou‐
vés, dont certains semblent 
s’être fait rouler dessus par 
des véhicules militaires. Par 
ailleurs, l’Organisation des 
Nations‐unies a annoncé son 
intention d’envoyer une mis‐
sion à l’hôpital Al‐Shifa, à 
l’ouest de Ghaza, après 14 
jours de raids sionistes inces‐
sants, pour assurer la prise en 
charge des patients et évaluer 
les dégâts. «Nous prévoyons 
une mission à l’hôpital dès 
que nous pourrons y parve‐
nir, pour aider les gens à 
recevoir des soins médicaux 
et évaluer l’état de l’hôpital », 
a déclaré, lundi soir, le porte‐
parole de l’ONU, Stéphane 

Dujarric. « A présent, nous 
essayons d’avoir toutes les 
garanties de sécurité dont 
nous avons besoin », a ajouté 
Dujarric, déplorant « les vic‐
times palestiniennes décé‐
dées au cours des raids de 
l’armée sioniste sur l’hôpi‐  
tal ». Selon des témoins ocu‐
laires, les forces d’occupation 
sionistes se sont retirées de 
l’hôpital Al‐Shifa et des zones 
environnantes. «L’hôpital Al‐
Shifa est désormais complè‐
tement hors service, l’armée 
ayant détruit tout le matériel 
médical du complexe, les 
salles d’opération et les uni‐
tés de soins intensifs », selon 
les autorités sanitaires pales‐
tiniennes. Y.B. 

L’armée d’occupation 
s’est retirée du 
complexe médical               
Al Shifa, ne laiss                              
ruines, cendres et 
cadavres. 400  corps 
de Palestiniens tués, 
dont 300 à l’intérieur 
de l’hôpital, beaucoup 
avaient les mains 
ligotées.

L’ENTITÉ SIONISTE CONTINUE DE PRATIQUER LA POLITIQUE DE LA TERRE BRÛLÉE 

DES SCÈNES D’HORREUR 
À L’HÔPITAL AL SHIFA

ACTUALIT
GHAZA/AIDES HUMANITAIRES 

DEUX AVIONS 
DES FORCES 
AÉRIENNES 

ALGÉRIENNES 
SE SONT POSÉS 

LUNDI À L'AÉROPORT 
D'EL-ARICH 

 
Deux avions relevant des  Forces 
aériennes algériennes, chargés d'aides 
humanitaires estimées à 168 tonnes de 
denrées alimentaires, de médicaments, 
de matériel médical et de tentes, desti‐
nées à la bande de Ghaza, se sont posés, 
lundi matin, à l'Aéroport d'El‐Arich 
(Egypte), indique un communiqué du 
ministère de la Défense nationale 
(MDN). "En solidarité avec le peuple 
palestinien frère et sur ordre du prési‐
dent de la République, Chef suprême des 
Forces armées, ministre de la Défense 
nationale, deux avions relevant des 
Forces aériennes algériennes, chargés 
d'aides humanitaires estimées à 168 
tonnes de denrées alimentaires, de 
médicaments, de matériel médical et de 
tentes, se sont posés, le 1er avril 2024 au 
matin, à l'Aéroport d'El‐Arich en Répu‐
blique arabe d'Egypte. Ces aides fournies 
par le Croissant‐Rouge algérien seront 
acheminées plus tard à la bande de 
Ghaza via le point de passage de Rafah", 
lit‐on dans le communiqué. "Ces aides 
humanitaires ont été chargées ce matin à 
l'aube depuis la Base aérienne de Boufa‐
rik en Première Région militaire. Cette 
opération vient traduire une nouvelle 
fois l'engagement de l'Algérie, dirigeants 
et peuple, en faveur de la solidarité 
inconditionnelle et illimitée avec le 
peuple palestinien frère en proie à 
l'agression incessante menée par les 
forces d'occupation", conclut le commu‐
niqué, I.M.

ALORS QUE DES RESPONSABLES DE L’ADMINISTRATION BIDEN MULTIPLIENT LES CRITIQUES 

  L'Amérique s'apprête à vendre 50 chasseurs 
F-15 à l’entité sioniste 

L'administration du président 
américain Joe Biden est sur le 
point d'approuver la vente de 
50 chasseurs F‐15 à l’entité sio‐
niste, dans le cadre d'un accord 
qui devrait valoir plus de 18 
milliards de dollars, selon trois 
sources proches du dossier. 
L'accord, une fois conclu, consti‐
tuera la plus grande vente mili‐
taire américaine à Tel‐Aviv 
depuis le début de sa guerre 
génocidaire dans la bande de 
Ghaza le 7 octobre, et l'adminis‐
tration devrait bientôt informer 
le Congrès de l'accord, qui 
inclura aussi des munitions de 
haute précision. 
Les nouvelles ventes de cer‐
tains des avions de combat 
américains les plus avancés 
soulignent à quel point 
Washington continue de soute‐
nir militairement l’entité sionis‐
te, alors même que les respon‐

sables de l’administration 
Biden critiquent les attaques 
israéliennes à Gaza qui ont tué 
plus de 32 000 Palestiniens. 
Cet accord sera probablement 
contesté au Congrès, notam‐
ment par les membres du 
propre parti du président. Les 
ventes d'armes américaines à 
l’entité sioniste ont fait l'objet 
d'un examen minutieux ces der‐
niers mois, et les législateurs 
démocrates ont appelé à res‐
treindre l'aide militaire à Tel‐
Aviv afin de permettre davanta‐
ge d'aide humanitaire à Ghaza 
et fournir davantage de 
preuves, afin d’y protéger les 
civils. 
Depuis octobre dernier, les 
États‐Unis ont signé plus de 100 
accords pour fournir des armes 
aux sionistes, mais la valeur de 
ces accords était inférieure au 
montant requis pour obtenir 

l’approbation du Congrès, a 
déclaré à CNN un responsable 
proche du dossier. 
Mais la vente du F‐15, d'un 
montant de 18 milliards de dol‐
lars, est considérée comme suf‐
fisamment importante pour 
nécessiter l'approbation du 
Congrès, et l'administration a 
informé officieusement les 
commissions des Affaires étran‐
gères et des Affaires étrangères 
de la Chambre des représen‐
tants de la vente du F‐15 fin jan‐
vier, selon d’autres sources. 
Dans un autre registre, les 
démocrates s'inquiètent égale‐
ment de plus en plus du partage 
continu de renseignements 
entre l'administration Biden et 
Tel‐Aviv, qui a été élargi sur 
ordre du président Joe Biden en 
octobre. Une partie de ce sou‐
tien en matière de renseigne‐
ment prenait la forme de ren‐

seignements dits primaires que 
l’entité peut utiliser pour iden‐
tifier les cibles du Hamas, ont 
déclaré certaines sources. 
Dans le même temps, un 
nombre croissant de diplo‐
mates américains sont frustrés 
par la réticence de l'administra‐
tion à user de son influence sur 
les sionistes de Tel‐Aviv pour 
modifier son approche de la 
guerre en cours. 
Un diplomate américain a 
déclaré à CNN, sous couvert 
d’anonymat, « Ce que vous 
entendez sur les frustrations au 
sein de l’administration concer‐
nant la politique israélienne est 
réel », ajoutant : « On nous 
demande d’agir d’une manière 
qui ignore ce que nous voyons 
sur le terrain. » 
Ces diplomates mécontents ont 
déclaré qu'ils aimeraient voir 
les États‐Unis freiner les futures 

ventes d'armes à Israël pour 
aider à limiter les combats san‐
glants, mais les ventes propo‐
sées d'avions F‐15 et de muni‐
tions à guidage de précision 
indiquent que l'administration 
n'envisage pas de restreindre 
l'aide militaire dans un avenir 
proche. . 
Trois des sources, cités par 
CNN, ont indiqué qu'en plus 
d'un maximum de 50 avions, 
l'accord comprend également 
des moteurs, des systèmes de 
canons, des radars et des sys‐
tèmes de navigation aérienne. 
L'ensemble prévoit un soutien à 
la construction, des entrepre‐
neurs et une infrastructure 
logistique pour la formation, le 
maintien en puissance et la 
maintenance de la flotte, en 
plus de moderniser la flotte 
actuelle d'avions de combat de 
l’entité sioniste. 
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D
istributions de couffins 
de denrées alimen‐
taires, restaurants El 

Rahma ou distributions de 
couverts, chacun apporte sa 
part de solidarité. Durant ce 
mois de ramadan, et à l’instar 
des années précédentes, il a 
été enregistré une activité 
intense des associations 
nationales et locales à carac‐
tère social et humanitaire aux 
actions de solidarité au profit 
des nécessiteux dans le cadre 
de l’entraide sociale. Distri‐
butions de couffins remplis 
de denrées alimentaires, res‐
taurants El Rahma ou distri‐
butions de couverts, chacun 
essaie d’apporter sa part de 
solidarité et atténuer les 
souffrances des «naufragés» 
de la société, composés 
essentiellement de sans‐abri 
ou de familles nécessiteuses. 
L’objectif est de soutenir ceux 
qui sont dans le besoin et 
venir en aide aux ménages à 
faible revenu ou carrément 
sans revenu. Elles s’appellent 
Nass El Khir, Le Cœur sur la 
main ou Sidra, leurs efforts de 
soutien pendant le ramadan 
jouent un rôle crucial pour 
atténuer les difficultés ren‐
contrées par de nombreuses 
familles et individus vulné‐
rables. Ils permettent aux 
bénéficiaires de vivre ce mois 
sacré dans la dignité et la 
sérénité, en ayant accès à des 
repas nutritifs chauds et à 
d’autres ressources essen‐
tielles. En outre, ces actions 
renforcent les liens sociaux, 
favorisant ainsi un sentiment 
d’appartenance. Les volon‐

taires qui participent à ces 
initiatives ressentent souvent 
une grande satisfaction en 
contribuant à améliorer le 
quotidien des autres, et cette 
expérience de service désin‐
téressé renforce les valeurs 
de compassion et d’empathie 
au sein de la société. Initié 
par l’association Sidra en 
2013, Algerian Food Bank est 
un projet à but non lucratif 
qui vise à collecter, gérer et 
partager des denrées alimen‐
taires. Ces denrées sont mises 
à disposition des plus dému‐
nis d’une manière effective et 
durable. L’organisation agit 
aussi par le biais d’associa‐
tions partenaires au niveau 
national pour répondre aux 
urgences alimentaires dans 
les régions les plus isolées. A 
Boumerdès, les actions de 

solidarité et d’entraide 
durant ces derniers jours du 
mois sacré sont nombreuses. 
La direction locale des 
affaires religieuses et des 
wakfs a établi un programme 
pour venir en aide aux 
familles démunies et aux 
orphelins. Il s’agit de distri‐
buer des colis alimentaires et 
des habits neufs aux enfants, 
d’organiser une opération de 
circoncision collective et la 
collecte des fonds zakat pour 
les redistribuer aux familles 
nécessiteuses. «Le mois de 
Ramadhan est une période de 
piété et d’entraide entre 
musulmans. Il s’agit de ne 
laisser personne sans res‐
source et dans le besoin.»  La 
direction des affaires reli‐
gieuses et des wakfs, en colla‐
boration avec les imams et les 

bienfaiteurs, procédera à la 
distribution de colis alimen‐
taires et de vêtements neufs à 
l’approche de l’Aïd El Fitr. 
Notre objectif est de rendre le 
sourire à ces enfants et diffu‐
ser la joie dans leurs foyers», 
a estimé cheikh Slimane Bou‐
dissa, secrétaire du conseil 
scientifique à la direction. 
Selon le même responsable, 
les mosquées organiseront 
ces actions en faveur des 
familles nécessiteuses. A 
cette occasion, la mosquée El 
Fath, dans la commune de 
Thénia, a offert  plus de 300 
couffins Ramadhan. «En par‐
tenariat avec l’APC de Thénia, 
nous avons distribué 270 
colis comme un premier 
quota. 40 autres le seront à 
partir de demain», a soutenu 
l’imam Fares Salhi. R.N.

A Boumerdès, les actions de solidarité et d’entraide durant ces derniers jours du mois sacré sont 
nombreuses. La direction locale des affaires religieuses et des wakfs a établi un programme pour 
venir en aide aux familles démunies et aux orphelins

SOLIDARITÉ PENDANT LE MOIS DE RAMADHAN 

Les associations en première ligne

ACTUALITÉ

DJAMAÂ EL DJAZAÏR (ALGER) 

Affluence des fidèles pour faire don de leur sang 
La campagne de don de sang, 
organisée par l'Agence nationa‐
le du sang (ANS), en collabora‐
tion avec Djamaâ El Djazaïr, a 
enregistré une grande affluen‐
ce des fidèles et des visiteurs 
de cet édifice religieux et civili‐
sationnel, confirmant ainsi l'at‐
tachement de la société algé‐
rienne, toutes composantes 
confondues, aux valeurs de 
solidarité et d'entraide pen‐
dant le mois sacré, surtout lors‐
qu'il s'agit de sauver des vies. 
Placée sous le slogan "Tous 

unis pour le don de sang en ce 
mois de partage", cette initiati‐
ve qui s'inscrit dans le cadre de 
la célébration de la Journée 
maghrébine du don de sang, a 
connu une grande affluence des 
fidèles et des visiteurs de Dja‐
maâ El Djazaïr venus de diffé‐
rentes wilayas, illustrant ainsi 
les plus belles images de solida‐
rité enracinée dans la société 
algérienne, notamment pen‐
dant le mois sacré de Ramad‐
han, notamment lorsqu'il s'agit 
de sauver des vies qui ont un 

besoin en urgence de cette 
matière vitale. De nombreux 
fidèles rencontrés par l'APS à 
Djamaâ El Djazaïr ont exprimé 
leur enthousiasme de partici‐
per à la campagne de don de 
sang organisée dans cet édifice 
religieux et civilisationnel. Les 
imams de cet édifice religieux 
ont également "mobilisé et 
encouragé les fidèles à faire des 
dons à travers des cours reli‐
gieux mettant en exergue les 
vertus de la solidarité et des 
bonnes actions pour sauver la 

vie d'autrui, tel que prôné par 
les préceptes de l'Islam et ses 
valeurs ancrées dans la société 
algérienne", a‐t‐il ajouté. 
Djamaâ El Djazair a mobilisé 
tous les moyens matériels et 
humains pour la "réussite" de 
cette campagne, notamment les 
médias et ses pages sur les 
réseaux sociaux pour promou‐
voir cette campagne humani‐
taire et de solidarité, a précisé 
le même responsable. 
Pour leur part, les responsables 
de l'Agence nationale du sang 

(ANS) ont salué la "grande 
affluence" des fidèles pour faire 
don de leur sang à Djamaa El 
Djazair afin d'approvisionner 
les banques de sang durant le 
mois de Ramadhan, a indiqué le 
directeur de la communication 
de l'ANS, Dr Kerri Sofiane, qui a 
rappelé que Djamaa El Djazair 
a abrité deux campagnes les 22 
et 30 mars, et s'apprête à abri‐
ter une troisième le 6 avril, à 
l'occasion du 27ème jour du 
mois de Ramadhan. 

R.N. 

ACCIDENTS DE LA CIRCULATION 
32 MORTS ET 1311 BLESSÉS 

EN UNE SEMAINE 
 
Trente‐deux (32) personnes sont décé‐
dées et 1311 autres ont été blessées 
dans 1048 accidents de la circulation 
survenus durant la période du 24 au 30 
mars, à travers le pays, a annoncé hier un 
bilan des services de la Protection civile. 
Le bilan le plus lourd a été enregistré 
dans la wilaya de Boumerdes avec 5 
morts et 22 blessés, suite à 25 accidents 
circulation, note la même source. Par 
ailleurs, les équipes de secours de la Pro‐
tection civile ont effectué, durant la 
même période, 979 interventions pour 
l'extinction de 628 incendies, notam‐
ment urbains et industriels, dont les plus 
importants ont été enregistrés à Alger 
(95 incendies), Tlemcen (40) et Blida 
(33). Les mêmes secours ont également 
effectué 5760 interventions pour le sau‐
vetage de 465 personnes en situation de 
danger et exécuté 4875 opérations d'as‐
sistance diverses. 

R. N. 
 

RISQUES D'ÉPIDÉMIE 
ET DE PANDÉMIE 

L’OMS LANCE UN RÉSEAU 
MONDIAL POUR ÉTENDRE 

LA SURVEILLANCE DES 
CORONAVIRUS 

 
L'Organisation mondiale de la santé 
(OMS) vient de lancer un nouveau 
réseau de surveillance du coronavirus 
(Covid‐19), CoViNet. Il s'agit d'un réseau 
mondial de laboratoires possédant une 
expertise dans la surveillance des coro‐
navirus humains, animaux et environne‐
mentaux, et comprend actuellement 36 
laboratoires de 21 pays dans les six 
régions de l'OMS, explique l'organisation 
onusienne. 
Les représentants des centres de 
recherche se sont réunis à Genève les 26 
et 27 mars pour finaliser le plan d'action 
du réseau pour 2024‐2025. L’objectif est 
que les Etats membres de l’OMS soient 
mieux équipés pour la détection précoce, 
l’évaluation des risques et la réponse aux 
défis sanitaires liés au coronavirus. 
La rencontre CoViNet a réuni des experts 
mondiaux de la santé humaine, animale 
et environnementale, adoptant une 
approche globale pour surveiller et éva‐
luer l'évolution et la propagation de 
l'agent pathogène. 
Maria Van Kerkhove, du Département de 
préparation et de prévention des épidé‐
mies et des pandémies de l'OMS, a souli‐
gné que «les coronavirus ont démontré à 
plusieurs reprises leur risque d'épidé‐
mie et de pandémie». 
Elle a déclaré que «ce nouveau réseau 
mondial garantira la détection, la sur‐
veillance et l'évaluation en temps oppor‐
tun des coronavirus importants pour la 
santé publique». 

R.S. 

SAÏD CHANEGRIHA EN VISITE EN 1ÈRE RÉGION MILITAIRE : 

« Notre pays gagnera en force » 
Dans le cadre de ses visites d'inspec-
tion aux différentes composantes de 
l'ANP pendant le mois sacré de rama-
dan, le général d'Armée Saïd Chane-
griha, Chef d'État-major de l'Armée 
Nationale Populaire (ANP), a effectué, 
hier une visite de travail et d'inspec-
tion à l'état-major de la 1ère Région 
militaire à Blida.   Lors de cette visite, 
M. Saïd Chanegriha a tenu une 

réunion par vidéoconférence avec 

les cadres et employés de la 1ère 
région militaire, au cours de laquelle 
il a prononcé un discours d'orienta-
tion diffusé à toutes les unités de la 
région. M. Chanegriha a souligné que 
l'ANP continuera avec détermination 
à développer ses capacités de défense 
afin de préserver les intérêts 
suprêmes de la Nation, conformé-
ment à l'effort visant à renforcer tou-
jours plus le lien sacré entre le 

peuple et son armée, grâce auquel 
notre pays gagnera en force, sera 
immunisé et protégé de tous les dan-
gers. Il a également salué les marques 
de solidarité exprimées par le peuple 
algérien durant le mois de ramadan, 
ainsi que l'harmonie et la cohésion de 
ses composantes, qui constituent un 
solide rempart de résistance face à 
toutes les menaces. 

N.R
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F
iat Algérie vient de pré‐
senter la nouvelle version 
de son véhicule utilitaire, 

Fiat Doblò. Design renouvelé, 
plaisir de conduite optimisé et 
sécurité accrue. C’est ainsi 
qu’elle résume les fonctionna‐
lités introduites sur le nou‐
veau Doblò, disponible depuis 
lundi 1ᵉʳ avril, annonce Fiat 
Algérie dans un communiqué 
publié  lundi dernier. La nou‐
velle version du Fiat Doblò, y 
est‐il souligné, incarne la poly‐
valence, l’espace généreux, la 
flexibilité. Grâce aux nouvelles 
fonctionnalités introduites, il 
s’adapte à tous les besoins 
tout en conservant son attrac‐
tivité emblématique et sans 
aucun compromis entre 
modernité et praticité, assure 
le représentant en Algérie de 
la marque italienne du groupe 
Stellantis. Parmi les fonction‐
nalités ajoutées, de nouvelles 
technologies de connectivité 
et multimédia. Le nouveau 
Doblò est équipé de la radio 
tactile à écran 10 pouces, 
compatible avec Apple Car‐
Play et Android Auto, selon  
Fiat Algérie. Concernant les 
équipements de sécurité, le 
véhicule est équipé du dispo‐
sitif de correction et d’assis‐
tance à la conduite (ESC), du 
système anti‐patinage (ASR), 
d’un détecteur de fatigue et 

d’airbags frontaux et latéraux 
à l’avant. Le design est égale‐
ment revu : un nouveau style à 
l’avant, de nouveaux phares 
donnant une identité visuelle 
plus affirmée, et un nouveau 
logo à l’arrière. À l’intérieur, le 
volant intègre désormais le 
nouveau logo Fiat, une nou‐
velle planche de bord et de 
nouveaux tissus de sièges. 
L’adaptation de tout l’espace 
intérieur, aux besoins les plus 
spécifiques, offre différentes 

configurations d’assise et de 
rangement, et ce, grâce au 
Magic Cargo qui permet une 
flexibilité maximale pendant 
la conduite et le transport. 
Cela en plus de la grande 
attention qui est accordée au 
confort acoustique, avec la 
réduction du bruit moyen. 
Concernant la motorisation, le 
nouveau Fiat Doblò de Fiat est 
doté d’un moteur HDi 1.6, 
développant 92CH, et d’une 
boite de vitesse BVM de 5 rap‐

ports. Les couleurs dispo‐
nibles sont le Gelato white et 
le Maestro grey. Le nouveau 
Fiat Doblò est proposé à partir 
de 3,149 millions de dinars 
(TTC, sans l’option de la pein‐
ture métallisée). Il est dispo‐
nible à la commande à comp‐
ter de ce lundi 1ᵉʳ avril dans 
l’ensemble du réseau Fiat en 
Algérie et sur le site d’achat en 
ligne (estore.fiat.dz), conclut 
Fiat Algérie. 

R.E.

Le nouveau Fiat Doblò de Fiat est doté d’un moteur HDi 1.6, développant 92CH, et d’une boite 
de vitesse BVM de 5 rapports. Les couleurs disponibles sont le Gelato white et le Maestro grey.

MARCHÉ AUTOMOBILE 

Fiat Algérie dévoile le nouveau Doblò

AVEC LES ATTENTES PERSISTANTES DE RÉDUCTIONS DE L'OFFRE DE L'OPEP+ 

Augmentation des prix du pétrole 
et amélioration de la demande 

Les prix du pétrole ont augmenté avec 
les attentes persistantes de réductions 
de l'offre de l'OPEP+ et d'attaques 
contre les raffineries russes, tandis que 
les données positives du secteur manu‐
facturier chinois ont soutenu les 
attentes d'une amélioration de la 
demande de pétrole. 
Le brut Brent a augmenté de 25 cents, 
soit 0,3 %, à 87,25 dollars le baril lundi à 
08h30 GMT, après avoir augmenté de 
2,4 % la semaine dernière, et le brut 
américain West Texas Intermediate a 
enregistré 83,44 dollars le baril. 
Les volumes d'échanges ont été faibles 
car les marchés de nombreux pays sont 
restés fermés pour les vacances de 
Pâques. 

Les deux pétroles bruts ont enregistré 
des gains pour le troisième mois consé‐
cutif en mars, le brut Brent restant au‐
dessus de 85 dollars le baril depuis le 
milieu du mois dernier. 
L'Organisation des pays exportateurs de 
pétrole (OPEP) et ses alliés, dans le 
cadre du groupe dit OPEP+, se sont 
engagés à prolonger les réductions de 
production jusqu'à fin juin, ce qui pour‐
rait conduire à une réduction des appro‐
visionnements en brut durant l'été dans 
l’hémisphère Nord.  
Le vice‐Premier ministre russe Alexan‐
der Novak avait déclaré vendredi que les 
compagnies pétrolières du pays se 
concentreraient sur la réduction de la 
production plutôt que sur les exporta‐

tions au deuxième trimestre afin de 
répartir les réductions de production à 
parts égales avec les autres membres de 
l'Opep+. 
Les attaques de drones en provenance 
d’Ukraine ont détruit plusieurs raffine‐
ries russes, ce qui devrait réduire les 
exportations russes de carburant. 
"Les risques géopolitiques liés aux 
approvisionnements en brut et en 
matières premières lourdes s'ajoutent à 
une forte demande (au deuxième tri‐
mestre)", ont déclaré les analystes 
d'Energy Aspects dans une note. 
La société de conseil a ajouté qu'environ 
un million de barils par jour de capacité 
de traitement de brut russe est inutilisée 
en raison des attaques, affectant ses 

exportations de fioul à haute teneur en 
soufre, qui est traité dans les raffineries 
chinoises et indiennes. 
En Europe, la demande de pétrole a été 
plus forte que prévu, augmentant de 100 
000 barils par jour sur une base annuel‐
le en février, ont déclaré les analystes de 
Goldman Sachs, alors qu'ils s'atten‐
daient à une contraction de 200 000 
barils par jour en 2024. 
La forte demande européenne et la 
faible croissance de l'offre américaine, 
associées à une prolongation potentielle 
des réductions de l'OPEP+ jusqu'en 
2024, l'emportent sur les risques bais‐
siers d'une demande toujours faible en 
Chine, ont‐ils déclaré dans une note. 

R.E. 

ATHLÉTISME :  AGRIRICUCULTLTURERE 

LE RECENSEMENT 
GÉNÉRAL (RGA) 

DÉBUTERA 
LE 19 MAI 

 
Le ministère de l'Agriculture et du 
Développement rural a annoncé, lundi 
dans un communiqué, que le Recense‐
ment général de l'agriculture (RGA) 
débutera le 19 mai prochain et se 
poursuivra jusqu'au 17 juillet 2024. 
Cette date a été fixée lors des travaux 
de la 5e réunion de la Commission 
nationale du Recensement général de 
l'agriculture, présidés par le ministre 
de l'Agriculture et du Développement 
rural, Youcef Cherfa, et consacrés aux 
derniers préparatifs avant le lance‐
ment du recensement agricole, selon 
ledit communiqué. Cherfa a rappelé, à 
cette occasion, les instructions don‐
nées par le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, lors du 
Conseil des ministres du 24 mars 
2024, quant à "l'impératif d'accorder 
une grande importance au recense‐
ment général dans le secteur de l'agri‐
culture, en ce qu'il représente un 
mécanisme essentiel pour connaître 
les capacités nationales et identifier 
les besoins afin de prendre les bonnes 
décisions sur la base de données 
scientifiques exactes", selon le com‐
muniqué. Ainsi, la Commission natio‐
nale du RGA a adopté le modèle de 
questionnaire final de cette opération 
nationale, avec la présentation d'un 
exposé sur l'application dédiée à la 
saisie des données collectées, ajoute la 
même source. Le RGA de 2024 est le 
troisième recensement agricole en 
Algérie, après les recensements de 
1973 et de 2001.  

N. S.

ÉCONOMIE

ATHLÉTISME/SOIRÉE ELITE ET JEUNES TALENTS SPORTIFS:   
Nouveau record national                                         

du 1 500 mètres U18 pour Nesrine Abed 

 
Le ministre des Transports, 

Mohamed El Habib Zahana, a indiqué, 
lundi, que son département ministériel 
avait arrêté un ensemble de paramètres 
d’évaluation des ports du pays "dans 
l’optique d’en augmenter la rentabilité 
économique". "Les critères fixés repré‐
sentent des indicateurs importants sur 
lesquels le ministère s’appuiera pour 
évaluer l’efficacité économique de tous 
les ports d’Algérie", dira le ministre qui 
effectuait une visite d’inspection et de 
travail à Annaba. Il a fait savoir que les 

paramètres les plus importants ont 

trait à la durée d’accostage des navires 
dans le port, à la durée des opérations 
de traitement (chargement et décharge‐
ment), à l’activité des conteneurs et 
autres services attendus par les clients. 
Ces mesures visent, a encore indiqué le 
ministre, "à améliorer les performances 
des ports algériens en conformité avec 
les normes internationales". Le ministre 
des Transports a appelé les respon‐
sables en charge de la gestion des ports 
à "œuvrer à relever le défi et à répondre 
aux exigences nées des transformations 
économiques mondiales, en mettant en 

place toutes les conditions nécessaires 
aux activités des opérateurs écono‐
miques de l’intérieur et de l’extérieur du 
pays, aussi bien à l’export qu’à l’import". 
Zahana, et après avoir écouté un exposé 
sur le port d’Annaba et sur les diffé‐
rentes opérations en cours ou program‐
mées pour sa modernisation, à travers 
la réhabilitation des quais, l’ouverture 
d’un centre commercial et la réalisation 
d’un port de plaisance, a souligné la 
nécessité de prendre les mesures néces‐
saires pour ouvrir le centre commercial 
de 7.000 m2 avant la prochaine saison 

estivale. Le ministre des Trans‐
ports a également inspecté, dans l’en‐
ceinte portuaire, la gare maritime. 
Réalisée conformément aux normes 
internationales, cette gare, qui avait été 
mise en service en juillet 2023, a permis 
d’améliorer notablement les conditions 
d’accueil des passagers. 
Selon les responsables de la gare mariti‐
me, les passagers qui vont débarquer 
dès l’été prochain à Annaba pourront 
assurer leurs véhicules et faire le change 
sur place et sans avoir à quitter le port. 

R.E. 

DES PARAMÈTRES D’ÉVALUATION ONT ÉTÉ ARRÊTÉS 

Optique d’augmentation de la rentabilité économique des ports
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T
ous les projets du secteur des res‐
sources en eau lancés à Bouira, "doi‐
vent être achevés dans les meilleurs 

délais et dans le respect de la qualité 
requise, avant l'été prochain", a déclaré 
lundi le ministre de l’Hydraulique, Taha 
Derbal, lors d'une visite de travail dans 
cette wilaya, rapporte l’APS. Le ministre 
qui a écouté un exposé sur l’évolution des 
projets lancés dans le secteur des res‐
sources en eau à Bouira, a souligné que la 
wilaya "a beaucoup souffert l’été dernier 
du manque d'eau en raison du déficit plu‐
viométrique qui sévit depuis sept ou huit 
ans". "Pour pallier à ce manque, les pou‐
voirs publics ont accompagné cette wilaya 
à travers une série de projets lancés et 
d’autres qui le seront bientôt", a rappelé le 
ministre, qui a insisté auprès des respon‐
sables locaux afin qu’ils veillent à ce que 
ces projets soient livrés "dans les 
meilleurs délais et avec le respect des 
normes de la qualité, afin de permettre 
aux populations d’en tirer profit". Le 
ministre a rappelé, à l'occasion, que la 
solution "radicale et définitive" au problè‐
me du manque de la pluviométrie est la 
réalisation de stations de dessalement de 
l’eau de mer (SDEM) sur le long du littoral 
du pays, pour lesquelles "tous les moyens 
financiers, matériels et humains sont 
mobilisés", a‐t‐il dit. Pour Bouira, le barra‐
ge Koudiet Acerdoune sera raccordé à la 
SDEM en cours de réalisation à Bou‐
merdes, alors que celui de Tilesdit sera 
connecté à une station similaire en cours 
de réalisation à Béjaia, a rappelé M. Der‐
bal. Il a, par ailleurs, estimé "important" 
de réutiliser les eaux usées épurées dans 

l’irrigation agricole, notamment pour le 
plateau des Arribs à Ain Bessam (Ouest de 
Bouira), et le périmètre du Sahel à M'Che‐
dallah et Chorfa (Est). "La réutilisation des 
eaux usées permet de booster le secteur 
agricole et de diversifier sa production, et 
de développer l’économie nationale", 
selon M. Derbal qui a annoncé, à l'occa‐
sion, que "toutes les stations d’épuration 
des eaux usées (STEP) seront dotées d’un 
dispositif de traitement tertiaire qui per‐
met une augmentation du potentiel 
hydrique de réutilisation dans divers sec‐

teurs". A noter que le ministre a visité la 
STEP de la ville de Bouira, et procédé à la 
mise en service d’un projet de raccorde‐
ment de 14 communes au barrage Tilesdit 
pour un montant de 450 millions de 
dinars, selon la fiche technique du projet. 
Il a également lancé les travaux de réhabi‐
litation du réseau de l’alimentation en eau 
potable (AEP) au chef‐lieu de wilaya, 
avant de mettre en service, dans la com‐
mune de Taghzout, un projet de raccorde‐
ment des villages Ath El‐kadi, Thala 
Boughlal, et El Kaf Ouarkouv, au réseau 

d’AEP. Le ministre s’est rendu également à 
Haizer (Est de Bouira), où il a donné le 
coup d’envoi de réalisation d’un réservoir 
d’une capacité de 500 m3 au village Slim, 
et un autre réservoir de 300 m3 à Ighil 
Azougagh. A Ain Tork (Ouest de Bouira), 
M. Derbal a procédé à la mise en service 
d’un projet de raccordement des localités 
de Maâtouga, Mergeb et Zaboudja, au 
réseau d’AEP avant de visiter à Ain Bes‐
sam, la STEP, dont les travaux de réalisa‐
tion sont toujours en cours. 

R.R.

RÉGIONS

La station de dessalement de Cap Djinet sera reliée au barrage de 
Koudiat Acerdoune tandis que celle de Béjaïa sera reliée au barrage de 
Tilesdit. De quoi renflouer les réserves de ces barrages de manière 
durable et ainsi assurer les besoins en eau potable de toute la wilaya. 

BOUIRA : AEP  

Les projets «doivent 
être achevés avant 

l'été prochain»

M’SILA :   

Ruée sur la zlabia de graines de pin d’Alep à Djebel Messaâd  
Avec l’avènement du mois de Ramadhan dans le Hodna, 
les boutiques de vente de zlabia, cette friandise tradi‐
tionnelle si prisée durant le mois sacré, dans la wilaya 
de M’sila comme partout ailleurs dans le pays, connais‐
sent un rush remarquable de consommateurs. A Djebel 
Messaâd, dans le sud de la wilaya de M’sila, ce n’est pas 
tout à fait pour le même produit que l’on joue des 
coudes pour se faire servir. Ici, la Zlabia est pour le 
moins spéciale puisqu’elle est préparée avec des 
graines (ou pignons) de pin d’Alep. De petites graines 
(zkoukou en langage populaire) de couleur générale‐
ment grise, au goût distinctif, réputées aussi pour leurs 
bienfaits sur la santé grâce aux acides gras qu’elles 
contiennent et qui seraient très bénéfiques puisqu’ils 
contribuent à une bonne santé cardiovasculaire et 
aident à réduire le taux du cholestérol dans le sang. 
Mais il y a fort à parier que les citoyens de tous âges se 
bousculant devant les échoppes de "Zlabjis", à Djebel 
Messaâd, sont beaucoup moins attirés par les vertus 
thérapeutiques du produit que par ses irrésistibles sen‐
teurs. Les boutiques disséminées à travers la ville de 
Djebel Messaâd, fabriquant et vendant de la Zlabia aux 
graines de pin d’Alep, qu’elles soient ouvertes à l’année 
ou seulement pour le mois de Ramadhan, deviennent 
une destination de prédilection durant le mois sacré 
pour des consommateurs attendant patiemment leur 
tour en se pourléchant les babines. "Ce sont les ingré‐
dients utilisés et le mode de préparation qui rendent la 
Zlabia aux graines de pin d’Alep si particulière et si 
appétissante", confie à l’APS Mohamed Benalia, un des 
artisans‐confiseurs les plus connus de la région. "Nous 

préparons la pâte normalement et la laissons fermenter 
pour y incorporer par la suite des graines de pin d’Alep 
séchées, des cacahuètes moulues, des œufs et de l’eau 
de rose", souligne M. Benalia. Il a ajouté que c’est le 
client qui, généralement, choisit la taille de la Zlabia 
qu’il veut emporter chez lui. Il indique également que la 
Zlabia de graines de pin d’Alep a un goût différent de la 
Zlabia ordinaire car elle tire sa saveur des graines, mais 
aussi du bain de sirop dans lequel est plongée toute 
chaude et auquel on ajoute des zestes d’orange et de 
citron pour en accroître le goût. Hamza, un jeune de 
Djebel Messaâd, affirme, le menton haut, que la Zlabia 
de sa région est "la meilleure de toutes" car, dit‐il tout 
aussi fièrement, les ingrédients servant à sa prépara‐
tion proviennent de la nature entourant Djebel Mes‐
saâd, à commencer par les graines de pin d’Alep. Ces 
dernières sont récoltées directement sur les pins de la 
forêt toute proche de Djebel Messaâd, après récupéra‐
tion des cônes (ou pommes) matures du pin d'Alep qui 
libèrent leurs graines au début de l'automne. "Les cônes 
sont récoltés avant d’être séchés à l'air libre jusqu'à ce 
qu'ils s'ouvrent et libèrent naturellement les graines", 
explique M. Benalia. Les magasins fabriquant et ven‐
dant la Zlabia aux graines de pin d’Alep connaissent un 
afflux très important de citoyens venant de différentes 
régions de la wilaya du Hodna. Toufik, un jeune homme 
venu depuis Bou Saâda, rencontré par l’APS devant 
l’échoppe d’un "Zlabji", avoue "consentir à parcourir 
presque quotidiennement les 30 km séparant sa ville de 
Djebel Messaâd rien que pour se procurer de la zlabia 
au "Zkoukou". De son côté, Salah‐Eddine, un autre habi‐

tué du même magasin, affirme que le goût de la zlabia 
aux graines de pin d’Alep "est tellement différent de 
celui de la zlabia traditionnelle", le secret résidant, 
selon lui, dans "la façon dont elle est préparée". En tout 
cas, ajoute‐t‐il, "je suis incapable de m’en passer durant 
le Ramadhan !". Plusieurs citoyens de l’extérieur de la 
wilaya de M’sila, rencontrés par l’APS à Djebel Messaâd, 
sont également tombés sous le charme de la zlabia aux 
graines de pin d’Alep. L'un d’eux, Smaïl, spécialement 
venu de Djelfa (qui se trouve quand‐même à près de 
180 km), n’assure «être là rien que pour découvrir cette 
zlabia spéciale dont (il) a tellement entendu parler". Les 
fabricants de zlabia obtiennent leurs graines auprès de 
certains fournisseurs spécialisés dans la cueillette de 
"Zkoukou". Une cueillette qui nécessite, affirme‐t‐on, un 
"grand effort" qui commence par la recherche des cônes 
de pin qui sont ensuite étalés au soleil pendant un cer‐
tain temps. La "mission" suivante consiste à taper les 
cônes sur une surface dure jusqu’à ce que les poches du 
fruit, dont le "Zkoukou" est extrait, s’ouvrent et libèrent 
les précieuses graines. Une "astuce" locale permet d’ob‐
tenir encore plus vite des graines de "Zkoukou", dit‐on. 
Il suffit, pour cela, d’exposer les cônes de pin près d’une 
source de chaleur élevée, à côté d’un feu vif, par 
exemple, ce qui permet aux poches du fruit de s’ouvrir 
rapidement. Mais le "process" reste, globalement, long. 
C’est pourquoi il est très difficile de rassembler des 
quantités importantes de graines de pin d’Alep. Et 
comme tout ce qui est rare a un prix, il faut compter au 
moins 3.000 dinars pour s’offrir un kilo de "Zkoukou". 

APS 

ORAN/PÊCHE CÔTIÈRE À LA LIGNE :  
Une passion et un moyen d'améliorer la table 

d’«El Iftar» durant le Ramadhan 
Plus qu’un simple loisir, la pêche côtière 
à la ligne, qui compte des adeptes de 
plus en plus nombreux à Oran et ses 
alentours, tend à devenir une source 
d’approvisionnement en poissons pour, 
notamment, améliorer le menu d"'El 
iftar" durant le mois de Ramadhan. Les 
plages sableuses comme rocheuses de la 
corniche oranaise accueillent bien du 
monde en fin d’après‐midi. Des 
pêcheurs à la ligne, éparpillés ça et là, 
sont là jusqu’au crépuscule, le moulinet 
tendu, le regard fixé sur l’horizon, à 
attendre qu’un poisson mord à l’hame‐
çon. En cette journée ensoleillée, au 
cours de la première semaine du mois 
sacré de Ramadhan, la plage "En‐Nakhil" 
à Ain Turck est presque déserte. Elle ne 

compte que quelques pêcheurs, concen‐
trés sur la zone rocheuse au bout de la 
plage. Ammi Ahmed, un sexagénaire de 
Bousfer, autrefois raïs sur un petit 
métier, Hassan, un fonctionnaire quin‐
quagénaire qui habite le même quartier 
et Yacine, un jeune homme dans la tren‐
taine, qui vit de petits boulots, sont 
groupés sur le même rocher. La pêche à 
la ligne qui se pratique d’habitude en 
solo tend à prendre une dimension 
sociale au mois de Ramadhan. "D’habi‐
tude, je viens seul, mais au mois sacré, je 
préfère avoir de la compagnie", explique 
le doyen du groupe Ammi Ahmed, souli‐
gnant qu’il vient souvent à la pêche avec 
son voisin Hassan et son neveu Yacine 
au mois de Ramadhan. Le novice du 

groupe, Yacine fait savoir que depuis 
trois ans seulement qu'il s'intéresse à la 
pêche, contrairement à ses ainés, 
Ahmed et Hassan qui sont des mordus 
depuis toujours. Au début, il ne compre‐
nait pas la passion de son oncle Ahmed 
pour la pêche. Il s’étonnait de le voir 
même les jours de tempête, préparer ses 
appâts et son matériel et prendre la 
route de la côte. "Depuis que j’étais petit, 
je voyais ammi Ahmed, partir à la pêche 
et je me demandais où est le fun à rester 
des heures, à contempler la mer, contre 
une promesse de quelques poissons", 
dit‐il sur un ton taquin. "Maintenant, 
c’est mon fils qui doit se poser la même 
question", ajoute‐t‐il.  

APS
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Inventions que l’on doit aux Arabes :
Le café
Selon la légende, c’est un berger arabe appelé Khalid en train de garder ses chèvres dans la
région de Kaffa de l’Ethiopie méridionale qui a remarqué que ces animaux semblaient plus
dynamiques après avoir mangé une sorte de baie. Il bouillit ces grains et créa la première
infusion de café dans le monde. Une chose est sûre, le café se répandit d’abord en Arabie
Saoudite puis en Turquie vers la fin du 15ème siècle avant de traverser la méditerranée et
d’arriver à Venise vers 1645 puis en Angleterre vers la moitié du 17ème siècle. Le « qahwa
» arabe est devenu le « kahve » turc, puis le «caffé» italien et le «coffee» anglais.

A LIRE
AVANT

LE F’TOUR

Le Coran dit 
(selon la traduction du sens du
verset) 
«Tâ, Sîn, Mîm [trois lettres arabes]. Voici les versets
du Livre explicite. Nous te racontons, en toute véri‐
té, l’histoire de Mûsâ et de Fir’aûn (Pharaon), à l’in‐
tention des gens qui croient. Fir’aûn a exalté sa
propre personne sur Terre et a réparti en clans ses
habitants, afin d’abuser de la faiblesse d’une partie
d’entre d’eux. Il égorgeait leurs fils et laissait
vivantes leurs femmes. Il était vraiment parmi les
fauteurs de désordre. Mais Nous voulions favoriser
ceux qui avaient été opprimés sur Terre et en faire
des dirigeants et des héritiers, et les établir puis‐
samment sur Terre, et faire voir à Fir’aûn, à Hâmân
(Haman), et à leurs soldats, ce qu’ils redoutaient.»
(Coran 28/1‐6)
Allah mentionne, ici, l’essentiel de l’histoire qu’Il
développe par la suite. Il a mentionné les détails de
cette histoire à Son Prophète Muhammad () en toute
vérité, de la façon dont elle s’est produite.
Allah, le Tout‐Puissant, dit (selon la traduction du
sens du verset) : 
«Fir’aûn (Pharaon) a exalté sa propre personne sur

Terre et il a réparti en clans ses habitants […]»
(Coran 28/4)
Fir’aûn s’est rebellé avec arrogance et a été hautain.
Il a préféré le monde d’ici‐bas à celui de l’au‐delà et
il a désobéi au Seigneur. Il a divisé son peuple en
sectes. Certains d’entre eux ont été réduits à mener
une vie de soumission et d’humiliation. Ceux‐ci for‐
maient le peuple d’Israël. Ils étaient les meilleurs des
gens de leur temps. Fir’aûn les a exploités et les a
traités injustement, les forçant à n’occuper que les
professions les plus basses. Non seulement cela, il
tuait également leurs hommes, tout en gardant leurs
femmes en vie. Le Coran affirme (selon la traduction
du sens du verset) : 
«[…] Il égorgeait leurs fils et laissait vivantes leurs

femmes. Il était vraiment parmi les fauteurs de
désordre.» (Coran 28/4)
La raison, derrière cette pratique inhumaine, était la
croyance des israélites qu’un enfant, de la descen‐
dance d’Ibrâhîm (Abraham), , viendrait et détruirait
le royaume de Fir’aûn. C’est arrivé lorsque Sarah,
Alaiha Assalam, l’épouse d’Ibrâhîm, , a traversé
l’Égypte, et que le roi d’Égypte a essayé de com‐
mettre un péché avec elle. Mais Allah l’a sauvée et Il
lui a annoncé la bonne nouvelle que, de sa progéni‐
ture, naitrait un garçon qui détruirait ce royaume.
Cette information était bien connue des israélites. Le
peuple copte d’Égypte en parlait [abondamment],
tant et si bien que la nouvelle est parvenue jusqu’à
Fir’aûn, par l’intermédiaire de certains de ses
ministres. Fir’aûn a alors ordonné le meurtre de tous
les enfants mâles des israélites, par peur de cet
enfant.
L’Imam Al‐Suddi, qu’Allah lui fasse miséricorde, un
érudit musulman, a rapporté d’Ibn ‘Abbâs et de
d’autres compagnons, qu’Allah soit satisfait d’eux,
que Fir’aûn a rêvé d’un feu, provenant de Jérusalem
et ayant brulé l’ensemble du peuple copte et leurs
maisons, mais sans avoir fait de mal aux israélites. Il
s’est réveillé, terrifié et a rassemblé l’ensemble de
ses prêtres, de ses devins et sorciers et leur a
demandé quelle était l’interprétation de son rêve. Ils
ont répondu : «Un garçon appartenant à ces gens
naitra et détruira le peuple d’Égypte.» Fir’aûn a alors
ordonné que tous les nouveau‐nés, de sexe masculin,
soient tués, tandis que les filles devaient être main‐
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Quel est le rôle du sommeil ?

Le sommeil a un rôle qui n’est pas
encore parfaitement connu, cepen‐
dant, on sait qu’il participe à des
fonctions de « maintenance » et de
« réparation » des organes :
Fonction de création d’énergie
nécessaire à notre fonctionnement
pendant la journée c’est le rôle du
sommeil lent profond. Il a été
démontré sur des animaux, que
malgré une augmentation de la
prise alimentaire, un rat privé
chroniquement de sommeil finit
par montrer des symptômes de
dénutrition, jusqu’à en mourir.  Il
semble jouer un rôle capital dans
la régulation de la température.  Le
sommeil participe, vraisemblable‐
ment au renforcement des
défenses immunitaires de l’orga‐
nisme.  Un bon sommeil signifie
donc une meilleure protection
contre les infections. 
Le sommeil paradoxal est indis‐
pensable à l’apprentissage, la
mémorisation, l’équilibre psycho‐
logique. Un individu privé de
sommeil paradoxal risque
par ailleurs de souffrir
de troubles de
l’humeur de
type
dépres‐
sif. Par

ailleurs, le sommeil a bien sûr un
rôle dans le maintien de la vigilan‐
ce pendant la journée. Plus on
avance dans la journée, plus il est
difficile de maintenir sa vigilance
et son attention.

Qu’est ce que « l’horloge inter‑
ne» et quelles sont les phases du
sommeil ?

L’horloge interne a été individua‐
lisée dans une zone de l’hypotha‐
lamus (dans le cerveau). Elle «
dirige» l’organisation du rythme
jour/nuit (appelé rythme circa‐
dien), autrement dit : du sommeil
et de l’état d’éveil.  
Cette horloge biologique interne,
commande également de nom‐
breux rythmes physiologiques,
dont celui de la température
interne et biologiques tel que
l’hormone de croissance, le corti‐
sol, etc…. Autant de fonctions
indispensables et nécessaires à la
vie.  Il semble que 2 types de fac‐

teurs interviennent pour

la synchroniser sur 24 heures :
les facteurs sociaux et la lumière.
Exemple :  La lumière : Ouvrir les
volets lors du réveil va participer
à l’accélération de l’état d’éveil
afin « d’émerger » du sommeil.
Les facteurs sociaux : Un enfant
qui pleure à la même heure, un
train à prendre, le réveil pour le
sohour (ou repas l’aube).

Au début du mois 
de Ramadan il sera difficile 
de se réveiller

En effet, le levé pour le sohour va
rythmer notre réveil durant 30
jours. Au début du mois de Rama‐
dan il sera difficile de se réveiller,
car l’horloge interne était «
réglée » sur un autre rythme. Les
jours de jeûne passant, notre
volonté et notre motivation de ne
pas rater le repas de l’aube s’af‐
firme, (certains diront et la salâte
aussi, bien évidemment, sauf que
l’heure de la salâte est plus tardi‐
ve que le réveil pour le repas).
L’horloge interne se plie à notre
volonté et se dérègle, elle va se «
caler » au nouveau rythme que

nous lui imposons.

«Nous vo
favorise
avaient é
sur Terre
des dirig
et des hé

Nous passons le tiers de
notre vie à dormir, c’est

bien connu. Priver un être
du sommeil provoque des

dérèglements
physiologiques pouvant

aller à l’extrême. Dormir,
est donc aussi important

que se nourrir ou respirer.
Le sommeil est un

processus complexe et
très dépendant de la

bonne synchronisation de
« l’horloge interne». Que

se passe-t-il donc durant
le Ramadan au niveau du

sommeil ?

Le
sommeil
durant
le Ramadan

À L'ÂGE DE 7 ANS,8



DANESQUES
A LIRE
AVANT

LE F’TOUR

C’est pourquoi Allah dit (selon la tra‐
ns du verset) :
ns favoriser ceux qui avaient été oppri‐
 et en faire des dirigeants et des héri‐
28/5)

endre en charge les affaires de l’Égypte.

ensuite (selon la traduc‑
ens du verset)

er dans le pays et montrer à Fir’aûn, [à
Hâmân, et à leurs soldats, à travers

avaient craint.» (Coran 28/6)
s d’accorder la puissance et le pouvoir
ient faibles et opprimés. Cette promes‐
é remplie et ils sont devenus comme
ans le Coran (selon la traduction du
t) :  «Nous avons fait en sorte que les
ient opprimés héritent les contrées

orientales et occidentales de la Terre que Nous
avons bénies. Et la très belle promesse de ton Sei‐
gneur aux descendants d’Israël s’accomplit pour
prix de leur endurance […]» (Coran 7/137)
Allah dit aussi (selon la traduction du sens du ver‐
set) :
«Ainsi, Nous les fîmes donc sortir des jardins, des

sources, des trésors et d’un lieu de séjour agréable.
Il en fut ainsi, et Nous les donnâmes en héritage aux
descendants d’Israël. » (Coran 26/57‐59) 
Pharaon a pris toutes les mesures nécessaires afin
de s’assurer que Mûsâ, , ne survivrait pas dès sa
naissance. Il a même nommé des sages‐femmes pour
vérifier régulièrement les femmes enceintes et
connaitre le moment de leur accouchement. Aucune
femme n’a donc pu donner naissance à un garçon,
sans que les fidèles de Fir’aûn ne le tuent à la nais‐
sance.
Allah dit (selon la traduction du sens du verset) :

«Puis, quand il leur eut
apporté la vérité venant de Nous, ils dirent : ‘Tuez les
fils de ceux qui ont cru avec lui, et laissez vivre leurs
femmes’ […]» (Coran 40/25)

Mûsâ a survécu au décret de mort
de Fir’aûn
«Ils dirent : ‘Nous avons été persécutés avant que tu
ne viennes à nous, et après ton arrivée.’ Il dit : ‘Il se
peut que votre Seigneur détruise votre ennemi et
vous donne la lieutenance sur la Terre, et Il verra
ensuite comment vous agirez.’» (Coran 7/129)
Donc, la vérité est que Fir’aûn a ordonné le meurtre
des garçons, en premier lieu, pour s’assurer que
Mûsâ, , ne vive pas après sa naissance.
De nombreux exégètes ont déclaré que la population
copte s’était plainte, auprès de Fir’aûn, de la diminu‐
tion du nombre des israélites en raison du meurtre
de leurs garçons, si bien que les vieux comme les

jeunes pouvaient périr. Par conséquent, ils per‐
daient ainsi la main‐d’œuvre des israélites et deve‐
naient obligés de faire le travail à leur place. Pha‐
raon a donc trouvé une solution économiquement et
socialement acceptable [pour eux] et a décrété un
nouvel ordre : tuer les garçons, nés au cours d’une
année donnée, puis épargner la vie de ceux nés l’an‐
née suivante.
Il a été dit que Hârûn (Aaron), , est né au cours de
l’année du pardon durant laquelle les nouveau‐nés
ont été épargnés, tandis que Mûsâ, , est né l’année au
cours de laquelle ils ont été tués. La mère de Mûsâ a
été très inquiète lorsqu’elle est tombée enceinte.
Cependant, elle ne manifestait aucun signe de gros‐
sesse. Quand elle a donné naissance à Mûsâ, , il lui a
été inspiré de construire un coffre (une boite en
bois) et de l’attacher avec une longue corde dont
l’autre extrémité était attachée à sa maison. Comme
sa maison était sur la rive du Nil, elle le plaçait dans
la boite, en laissant la corde lâche afin qu’elle puisse
être cachée dans les roseaux du Nil.

Allah dit (selon la traduction du
sens du verset) 
«Et Nous révélâmes à la mère de Mûsâ [ceci] : ‘Allai‐
te‐le, et quand tu craindras pour lui, jette‐le dans le
flot et n’aie pas peur ni ne t’attriste : Nous te le ren‐
drons et ferons de lui un Messager ». Les gens de
Fir’aûn le recueillirent, pour qu’il soit pour eux un
ennemi et une source d’affliction ! Fir’aûn, Hâmân et
leurs soldats étaient fautifs. Mais la femme de
Fir’aûn dit : ‘(Cet enfant) réjouira mon œil et le tien !
Ne le tuez pas. Il pourrait nous être utile ou le pren‐
drons‐nous pour enfant’. Et ils ne pressentaient rien.
» (Coran 28/7‐9)
Elle a reçu l’inspiration dans son cœur qu’il n’y avait
aucune raison de craindre quoi que ce soit, même s’il
disparaissait, car Allah le ramènerait à elle parce
qu’Il allait l’envoyer comme Son Prophète et Messa‐
ger. Il serait [donc] une personne honorable dans ce
monde et dans l’Au‐delà. Elle avait l’habitude de
faire ce qui lui était commandé. Cependant, le jour
où elle a laissé aller le couffin sur le Nil, elle a oublié
de l’attacher à sa maison. Le couffin continua [de
voguer sur les flots du Nil] jusqu’à ce qu’il passe par
le palais de Fir’aûn.
Les serviteurs du palais ont trouvé le couffin avec le
bébé et l’ont apporté à Fir’aûn et à sa reine. Lorsque
la reine a vu le charmant bébé, Allah lui a inspiré un
amour profond pour celui‐ci. La femme de Fir’aûn
était très différente de lui. Elle était croyante alors
qu’il était un incroyant. Elle était clémente alors qu’il
était cruel. Elle était délicate et généreuse alors qu’il
était un tyran. Aussi, elle était triste parce qu’elle
était stérile et espérait avoir un fils. À peine avait‐
elle tenu le bébé qu’elle l’avait embrassé. Pharaon a
été stupéfait quand il a vu sa femme serrant ce bébé
contre sa poitrine. Il était très étonné parce que sa
femme pleurait de joie, chose qu’il n’avait jamais vue
de sa part auparavant. Elle a demandé à son mari de
lui permettre de garder le bébé afin qu’il puisse être
un fils pour lui.

Le Coran affirme alors
(selon la traduction du sens du verset)
«Les gens de Fir’aûn le recueillirent pour qu’il leur
soit un ennemi et une source d’affliction ! Fir’aûn,
Hâmân et leurs soldats étaient pécheurs.» (Coran
28/8)

La vérité 
est que
Fir’aûn 
a ordonné 
le meurtre 
des garçons,
en premier
lieu, pour
s’assurer 
que Mûsâ, 
ne vive pas
après 
sa naissance.
De nombreux
exégètes ont
déclaré 
que la
population
copte s’était
plainte,
auprès de
Fir’aûn, de la
diminution du
nombre des
israélites en
raison du
meurtre de
leurs garçons,

Fir’aûn s’est rebellé avec 
arrogance et 

a été hautain. 
Il a préféré le monde 

d’ici-bas à celui 
de l’au-delà...

oulions 
r ceux qui 
été opprimés 
e et en faire 
geants 
éritiers.» (Coran 28/5)

Moïse
L’histoire

À L'ÂGE DE 7 ANS, MOHAMED (QSSSL) FUT ATTEINT 
DE CONJONCTIVITE. SON GRAND-PÈRE 

ABD AL-MUTTALIB DÉCIDA DE L'EMMENER CHEZ 
UN MÉDECIN RÉPUTÉ POUR SON POUVOIR DE

GUÉRIR LES YEUX. SI MAHOMET NE VOYAIT RIEN, 
LE MOINE VIT QU'IL AVAIT AFFAIRE À UN MESSAGER
DE DIEU. "SON REMÈDE EST EN LUI," DÉCLARA-T-IL,

AVANT D'ORDONNER QU'ON SOIGNE MAHOMET
AVEC SA PROPRE SALIVE...
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Le capitaine Ibrahim Traoré a 
lancé, vendredi 29 mars 2024, 
les travaux de construction 
d’un complexe textile dénom‐
mé « IRO‐TEXBURKINA » à 
Sourgou, dans la région du 
Centre‐Ouest. D’un coût d’in‐
vestissement estimé à de plus 
de 165 milliards FCFA, l’usine 
va transformer 20 000 tonnes 
de fibres de coton convention‐
nel et biologique, par an. Le 
projet de complexe industriel 
devrait permettre la création 
de plus de 5 000 emplois 
directs et de milliers d’emplois 
indirects. La Société burkinabè 
des fibres textiles (Sofitex) va 
participer à hauteur de 20% 
dans le capital social de Iro‐
TexBurkina SA, représentant 
un montant de 900 000 000 
FCFA avec pour objectif, le 
développement de la transfor‐
mation locale de l’or blanc.  
« Cela s’inscrit dans un proces‐
sus d’industrialisation. Toutes 
les zones du Burkina qui 
auront des spécificités, nous 
mettons tout en œuvre pour 
que nous puissions transfor‐
mer sur place », a justifié le 
président de la transition. La 
construction de ce complexe 
industriel textile a pour but de 
développer la chaîne de valeur 
du coton burkinabè par la four‐
niture des produits textiles 
(fils, tissus, vêtements, pro‐
duits médicalisés), a indiqué le 
gouvernement dans un com‐
muniqué. Alors que ses prévi‐
sions tablent sur une produc‐

tion de 646 500 tonnes de 
coton pour la saison 
2023/2024 en cours, le coton 
est le deuxième produit d’ex‐
portation du Burkina Faso, 
après l’or.  
« La nouvelle usine va aussi 
permettre de créer environ 5 
000 emplois directs et des mil‐
liers d’emplois indirects », 
indique un communiqué de la 
Présidence du Faso lu à APA. Le 
projet, d’un coût estimé à plus 

de 165 milliards FCFA, envisa‐
ge la transformation annuelle 
de 20 000 tonnes de fibres de 
coton, tant conventionnelles 
que biologiques, en divers pro‐
duits textiles incluant fils, tis‐
sus, vêtements et produits 
médicalisés. Par ailleurs, le 
gouvernement burkinabè a 
adopté, le 7 février dernier, un 
décret portant création d’une 
société d’économie mixte à 
participation majoritaire de 

l’État. Cela pour « la mise en 
place d’un projet textile motivé 
par le souci de répondre à la 
demande de plus en plus crois‐
sante de produits textiles d’ha‐
billement militaires et parami‐
litaires ainsi que des sociétés et 
organisations diverses pour 
des besoins professionnels et 
publicitaires », indique le com‐
muniqué du Conseil des 
ministres.  

In APA News  

BURKINA FASO  

Construction d’un complexe 
industriel pour transformer le coton
Le pays est le deuxième 
producteur africain de 
coton graine derrière le 
Bénin, à la dernière 
campagne 2022/2023, 
avec une production qui 
a atteint 404 130 
tonnes. 

ÉNERGIES RENOUVELABLES  

La Tunisie lance une initiative «révolutionnaire»  
La Tunisie s’engage sur la voie des éner‐
gies renouvelables avec le lancement du 
projet B, une centrale solaire photovol‐
taïque pionnière dans la ville de Feriana. 
Ce projet ambitieux, soutenu par Qair 
Solar, marque une étape importante 
dans les efforts de la Tunisie pour diver‐
sifier son bouquet énergétique et rédui‐
re sa dépendance aux combustibles fos‐
siles.  
Le projet B, financé à hauteur de 3,9 mil‐
lions d’euros par la Banque européenne 
pour la reconstruction et le développe‐
ment (BERD), vise à construire et à 
exploiter une centrale solaire photovol‐
taïque de 10 MW. Le projet, classé dans 
la catégorie environnementale B, repré‐
sente une avancée stratégique vers une 
transition à faible émission de carbone 
dans la production d’électricité en Tuni‐
sie, explique le site spécialisé Solar 
Quarter. L’un des principaux objectifs du 
projet B est de contribuer aux objectifs 
de la Tunisie en matière d’énergie 
renouvelable tout en créant des oppor‐
tunités d’emploi dans la région. À l’issue 
d’un audit environnemental et social 
rigoureux, mené par des consultants 

indépendants, le projet a été jugé fai‐
sable et gérable, avec des incidences 
environnementales minimales.  
En outre, la structure de financement du 
projet démontre l’engagement de la 
BERD à fournir des conditions supplé‐
mentaires qui ne sont pas facilement 
disponibles auprès des sources com‐
merciales locales. Ce soutien souligne la 
volonté de la banque de favoriser le 
développement durable et de faciliter la 
propriété privée dans les projets d’éner‐
gie renouvelable. Qair Solar, en collabo‐
ration avec Mazarine Energy BV, a pris la 
tête du projet B, dans le but d’en faire 
une initiative phare dans le paysage de 
l’énergie solaire en Tunisie. Le système 
de gestion environnementale et sociale 
(ESMS) du projet garantit la conformité 
avec les normes et réglementations 
internationales, notamment les normes 
de performance de la SFI et les principes 
de l’Équateur.  
En outre, le projet intègre une diligence 
raisonnable renforcée de la chaîne d’ap‐
provisionnement afin d’atténuer les 
risques et de maintenir des pratiques de 
travail éthiques tout au long du proces‐

sus d’approvisionnement. L’engagement 
de Qair Solar à ne tolérer aucune viola‐
tion du droit du travail souligne son 
attachement à des pratiques commer‐
ciales responsables et durables, précise 
la même source.  
Au fur et à mesure que le projet B pro‐
gresse, il devrait non seulement contri‐
buer à la transition énergétique de la 
Tunisie, mais aussi servir de modèle 
pour les futurs projets d’énergie renou‐
velable dans la région. Grâce à la mise en 
place d’un plan complet d’engagement 
des parties prenantes, le projet vise à 
favoriser la collaboration et le dialogue 
avec les communautés locales, en s’assu‐
rant de leur participation active et de 
leur soutien tout au long du cycle de vie 
du projet. Dans l’ensemble, le projet B 
représente une avancée significative 
dans le cheminement de la Tunisie vers 
un avenir plus vert et plus durable, ali‐
menté par des solutions d’énergie 
renouvelable et porté par des partena‐
riats stratégiques avec des leaders mon‐
diaux dans ce domaine. En moyenne, la 
Tunisie dispose de ressources solaires 
supérieures à 3 000 heures/an avec des 

régions disposant d’heures d’ensoleille‐
ment plus importantes que d’autres. La 
plupart des régions au sud du pays pos‐
sèdent un temps d’exposition solaire de 
plus de 3 200 heures/an, avec des pics 
de 3 400 heures/an au golfe de Gabès. 
D’un autre côté, la période minimale 
d’insolation dans les régions du nord est 
comprise entre 2 500 et 3 000 heures 
plein soleil équivalentes. L’irradiation 
solaire varie de 1 800 Kilowatt‐heure 
(KWh)/m²/an au nord à 2 600 
kWh/m²/an au sud. L’irradiation hori‐
zontale globale moyenne se situe entre 
4,2 kWh/m²/jour dans le nord‐ouest de 
la Tunisie et 5,8 kWh/m²/jour dans son 
extrême sud. Avec ces conditions favo‐
rables, la productivité des systèmes 
solaires photovoltaïques en Tunisie est 
très élevée. Selon le Global Atlas de l’In‐
ternational Renewable Energy Agency 
(IRENA), la production annuelle d’élec‐
tricité par les systèmes solaires photo‐
voltaïques varie entre 1 450 kWh par 
kilowatt‐crête (kWc) dans la région 
nord‐ouest et 1 830 kWh/kWc dans l’ex‐
trême sud‐est.  

In African Manager 

NIGERIANIGERIA 

LALA NNPCNNPC LTLTD 
PLANIFIEPLANIFIE LELE 

REMPLAREMPLACEMENTCEMENT 
D’ICID’ICI 3 ANSANS 

DEDE 5 000000 KMKM 
DEDE PIPELINEPIPELINE     

 
La maîtrise de son réseau de 
pipeline, très souvent la cible 
d’actes de vandalisme ayant 
pour but le vol du pétrole, 
constitue l’un des plus impor-
tants défis que le Nigeria doit 
relever pour concrétiser ses 
objectifs dans le secteur pétro-
lier. Au Nigeria, la société 
publique du pétrole (NNPC Ltd) 
a annoncé, jeudi 28 mars, qu’el-
le envisage de mettre en œuvre 
un plan visant le remplacement 
d’un réseau de canalisations 
pétrogazières vieillissant et 
inefficace de 5 000 km, d’ici les 
trois prochaines années.  
S’exprimant lors de la conféren-
ce Society of Petroleum Engi-
neers Oloibiri Lecture Series 
and Energy Forum (SPE OLEF) 
tenue jeudi à Abuja, Mele Kyari, 
le patron de la NNPC Ltd, a expli-
qué l’objectif de la compagnie. 
Cette infrastructure pétrogaziè-
re est selon lui le mode de trans-
port pétrogazier le plus efficace 
et le plus économique notam-
ment parce qu’il s’affranchit des 
contraintes imposées par 
l’acheminement en camion 
notamment. Si, d’après le res-
ponsable, ce programme infra-
structurel s’impose comme une 
nécessité pour l’amélioration de 
la qualité des installations éner-
gétiques du Nigéria, la question 
toujours non résolue des actes 
de vandalisme sur les infra-
structures pétrolières repré-
sente un réel défi.  
Heineken Lokpobiri, le ministre 
nigérian du Pétrole, qui assis-
tait également à l’évènement, a 
rappelé les efforts de l’adminis-
tration fédérale pour protéger 
l’intégrité des infrastructures 
énergétiques du Nigeria.  

In Agence Ecofin 
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L’EN dames avec ces 
deux matchs amicaux 
prépare la CAN qui sera 
marquée par le retour 
de la sélection 
nationale après son 
absence lors des deux 
dernières éditions avec 
l’ambition de réaliser 
une prestation 
honorable. 

L
a sélection nationale fémi‐
nine de football disputera 
deux matchs amicaux face 

à son homologue tunisienne 
les 4 et 7 avril à 15h00 à Tunis, 
dans le cadre de sa prépara‐
tion pour la phase finale de la 
Coupe d’Afrique des Nations 
Féminine 2024, a annoncé 
vendredi la Fédération algé‐
rienne de football (FAF), rap‐
porte l’APS. Dans le cadre de 
sa préparation pour la phase 
finale de la CAN Féminine 
2024, l’équipe nationale fémi‐
nine se rassemblera à Tunis 
(Tunisie) du 1er au 8 avril 
2024 pour une série de matchs 
amicaux contre l’équipe fémi‐
nin tunisienne. Les rencontres 
auront lieu les 4 et 7 avril 

2024 à 15h00., Indique la FAF 
dans un communiqué publié 
sur son site officiel Le sélec‐
tionneur national, Farid Bens‐
titi, a convoqué 27 joueuses 
pour ces deux matchs amicaux 
de préparation. La délégation 
algérienne ralliera Tunis 
dimanche prochain Cette série 
de matchs marque le deuxiè‐
me stage de préparation de 
l’équipe nationale féminine en 
vue de la 15e édition de la 
Coupe d’Afrique des Nations, 
informe l’instance fédérale. 
Pour rappel, la sélection algé‐
rienne féminine reste sur une 
brillante qualification pour la 
phase finale de la prochaine 
Coupe d’Afrique des nations 
CAN‐2024, en battant en aller 

et retour le Burundi : 5‐1 puis 
1‐0. Les deux manches se sont 
jouées au stade olympique du 
5‐juillet d’Alger Les Vertes 
signent leur retour sur le plan 
continental, après leur absen‐
ce lors des deux dernières édi‐
tions de la CAN Au dernier 
classement de la FIFA dévoilé 
le 16 mars 2024, l’équipe 
nationale féminine occupe la 
84é place mondiale, tandis que 
la Tunisie est logée à 78e posi‐
tion. 
 
La liste des 27 
joueuses convoquées : 
Abadou Léa (US Orléans-
FRA), Alouache Oussila (CF 
Akbou-ALG), Battouri Shana 
(FC.Metz-FR), Belkhiter 

Morgane (Le Havre AC-FRA), 
Benaichouche Rahima (CF 
Akbou-ALG), Boubezari 
Hanna (Real Oviedo-ESP), 
Bouhani Ben Ziane Naima 
(Al Amel Club-ALG), Boussa-
ha Lina (Al-Nasser- KSA), 
Boutaleb Ines (FC Metz- 
FRA), Chebel Imane (C.Rega-
tas de Flamengo-BRE), 
D’Oria Meline (FC Nantes-
FR), Dafeur Marine (FC Fleu-
ry 91-FRA), Guellati Sofia 
(Rodez Aveyron.F-FRA),  
Khellas Armelle (Grenoble 
Foot 38-FRA), Khezami 
Roselene (O.Marseille- 
FRA),  Koui Sylia (FC Nantes-
FRA), Merrouche Imen  (Al 
Amel Club-ALG), N’Gazi 
Chloe Yamina (FC Fleury 91-
FRA), Naili Nouhed  (OGC 
Nice-FRA), Ould Braham 
Amira (FC Nantes-FRA), 
Salah  Amel (Puy Foot 43-
FRA), Smaali Emma (RC 
Lens-FRA), Benabdallah 
Amel (Afak Relizane-ALG),  
Ayadi Ghania (CF Akbou-
ALG),  Belkacemi Lydia (FC 
Metz.FRA), Bethi Melissa 
(Olympique Lyonnais-FRA), 
Taleb Muller Laura (Le 
Havre AC-FRA).  

R.S.

CAN 2024 DAMES (PRÉPARATION):   

L’EN croisera le fer contre 
la Tunisie les 4 et 7 avril à Tunis

SPORTS

FAH :  NOUVELLES ÉLECTIONS À LA FÉDÉRATION ET LES LIGUES  

L'AG sollicite une dérogation au sujet du critère de niveau 
universitaire exigé 

Les membres de l'assemblée générale de 
la Fédération algérienne handisport 
(FAH), réunis lors d'une session ordinai‐
re (AGO), ont demandé au ministre de la 
Jeunesse et des Sports (MJS) de pouvoir 
bénéficier d'une dérogation au sujet du 
critère de niveau universitaire, une 
condition exigée par le décret exécutif 
n22‐310 fixant les dispositions statu‐
taires relatives aux dirigeants sportifs 
bénévoles élus. "Lors de notre dernière 
AG élective, le ministre de la Jeunesse et 
des Sports avait attribué une dérogation 
pour certains candidats. Cela a permis, 
d'ailleurs, d'éviter à l'instance fédérale 
une situation chaotique, et il est à remer‐
cier. Aujourd'hui, à l'approche des nou‐
velles élections (clubs, ligues, fédéra‐
tion), nous demandons la même déroga‐
tion, car la situation dans le mouvement 
sportif des handicapés n'est pas du tout 
la même que chez les valides.", ont été 
unanimes à dire les membres de l'AG, 
lors de leur assemblée générale ordinai‐
re (AGO) tenue au siège du Comité olym‐
pique et sportif algérien (COA). Dans le 
même chapitre, le président de la FAH 
Sid Ahmed Elasri a expliqué au représen‐
tant du MJS, présent lors des travaux de 
l'AGO, ainsi qu'à l'assistance, que l'actuel 
bureau fédéral a fait beaucoup de 
démarches dans ce sens, même au niveau 
de l'APN (Assemblée Populaire Nationa‐
le), pour trouver une solution à ce pro‐
blème. "Il faut préciser qu'on est dans 
une phase de renouvellement à tous les 
niveaux, il faut aussi qu'on pense à nos 
clubs, ligues qui travaillent et luttent 
pour que le handisport préserve ses 
acquis nationales et internationales. On 
voudrait que ce souci soit pris réellement 
en considération, et le voir notifier dans 
la note méthodologique du déroulement 
des prochaines élections qui sera 
envoyée aux fédérations, clubs et ligues, 

avant le scrutin.", a tenu à expliquer le 
président de l'instance fédérale. Après 
l'adoption des différents bilans (moral, 
financier et plan d'action 2024) par 53 
membres sur les 55 présents des 77 qui 
constituent l'assemblée, les participants 
ont demandé, par ailleurs, de revoir la 
suspension à vie, prononcée par la com‐
mission de discipline de la fédération à 
l'encontre de l'athlète international You‐
cef Radjai (para‐judo), rendu coupable 
d'un mauvais comportement lors d'un 
déplacement avec l'équipe nationale qui 
prenait part à une compétition interna‐
tionale au Brésil. "C'est un jeune athlète 
aux potentiels énormes dans sa discipli‐
ne, on pense que sa sanction à vie, est 
trop lourde. Il n'est pas des prérogatives 
de la commission de discipline de 
prendre ce genre de sanction. Peut‐être 
que l'athlète a fauté, mais il ne mérite pas 
une aussi lourde sanction qui va le briser 
à vie", a expliqué le représentant de son 
club. Au sujet de la création du Comité 
Paralympique national algérien (NPC), 
pour se mettre sur la même ligne avec les 
autres pays du monde, en conformité 

avec les statuts du Comité International 
Paralympique (IPC), les membres ont 
réitéré leur souhait aux autorités du pays 
afin de donner naissance à cette structu‐
re qui réglera pas mal de problèmes que 
vit le handisport algérien, et surtout des 
athlètes, selon les intervenants. "Donner 
naissance à ce Comité Paralympique 
national algérien (NPC) est devenu une 
urgence. Cela a trop tardé, c'est notre 
rêve depuis 2013. Nous les acteurs du 
handisport savent que ce Comité sera 
une avancée considérable et qualitative 
dans l'optique de développer le sport 
pour handicapés, et il va amortir la lour‐
de charge de travail de la Fédération 
(FAH) qui n'a plus la capacité de gérer 
ses multiples disciplines, en plus des 
équipes nationales", ont souhaité les 
membres de l'AG. Et d'ajouter: " On a 
saisi la présence du représentant de la 
tutelle à cette AG pour renouveler notre 
appel pressé aux autorités algériennes, 
pour la création de cet NPC qui permet‐
tra à nos athlètes de haut niveau d'avoir 
leur propre instance qui va les accompa‐
gner sur tous les plans, à l'instar des 

autres pays qui ont déjà, et depuis long‐
temps, leurs propres comités paralym‐
piques". Il est à signaler que l'assemblée 
ordinaire de la fédération algérienne 
handisport (FAH) a été tenue avec les 
nouvelles modalités d'organisation et de 
fonctionnement des fédérations spor‐
tives nationales en application du décret 
exécutif n22‐309 publié le 12 septembre 
2022, modifiant et complétant le décret 
exécutif n14‐330 du 27 novembre 2014 
fixant ces modalités. A cet égard, cette AG 
a intégré, entre autres, les représentants 
des anciens athlètes médaillés lors des 
Jeux paralympiques ou championnats du 
monde, selon leurs disciplines, élus par 
leurs pairs, dans la limite d'un (1) athlète 
pour dix (10), un représentant des 
entraîneurs par disciplines sportives élu 
par ses pairs dans la limite d'un (1) ath‐
lète pour dix (10). Pour rappel, les fédé‐
rations sportives nationales étaient 
tenues de mettre leurs statuts en confor‐
mité avec les dispositions du présent 
décret, six (6) mois, au plus tard, à comp‐
ter de sa publication au Journal officiel. 

 APS 

ATHLHLÉTISMEME :    
LA DEUXIÈME SOIRÉE ELITE 
ET JEUNES TALENTS SPORTIFS 
AVANCÉE AU JEUDI 4 AVRIL 
 
La Deuxième Soirée Elite et Jeunes 
Talents Sportifs d'Athlétisme, initiale‐
ment prévue le vendredi 5 avril au SATO 
du Complexe Olympique Mohamed‐Bou‐
diaf (Alger), a été finalement avancée de 
24 heures, pour des raisons organisation‐
nelles, liées au déroulement d'un match 
de football, prévu le même jour au stade 
du 5 juillet, a appris l'APS dimanche 
auprès de la Fédération algérienne de la 
discipline (FAA). Il s'agit du match MC 
Alger ‐ US Souf, prévu également dans la 
soirée du vendredi 5 avril, au stade du 5‐
Juillet, pour le compte de la 22e journée 
de Ligue 1 Mobilis. Plusieurs épreuves de 
course, de saut et de lancer sont inscrites 
au programme de cette Soirée Elite et 
Jeunes Talents, ouverte aux catégories 
U18, U20 et seniors (messieurs et 
dames). Selon les organisateurs, le der‐
nier délai pour confirmer les engage‐
ments a été fixé au 2 avril, avant minuit, 
en précisant au passage que l'accès au 
SATO devra se faire à partir du terrain de 
Golf. Pour rappel, la Première Soirée Elite 
et Jeunes Talents Sportifs d'Athlétisme, 
disputée le 30 mars courant au SATO du 
Complexe Olympique Mohamed‐Boudiaf 
avait été également décalée de 24 heures 
en raison d'un match de foot, qui devait 
se dérouler le même jour, à la même 
heure. Il s'agit du duel CR Belouizdad ‐ 
Olympique Akbou, pour le compte des 
huitièmes de finale de la Coupe d'Algérie 
(seniors/messieurs) de football et qui 
avait nécessité le décalage de la soirée 
d'athlétisme au 30 mars. APS 

AGRICULTURE 

ATHLÉTISMETHLÉTISME/SOIRÉEIRÉE ELITEELITE ETET JEUNESJEUNES TALENTSLENTS SPSPORTIFS:TIFS:      
Nouveaeau recoecord national                                                                                  

du 1 50000 mètreses U18 pourur Nesesrinine Abeded 
La jeune internationale algérienne Nes‐
rine Abed a établi un nouveau record 
national du 1 500 mètres chez les filles 
de moins de dix‐huit ans, lors de la pre‐
mière Soirée Elite et Jeunes Talents 
Sportifs d'Athlétisme, disputée en ce 
début de semaine, au SATO du Stade 5‐
Juillet (Alger), avec un chrono de quatre 
minutes, vingt‐deux secondes et quatre‐
vingt‐dix centièmes. Selon la Fédération 

algérienne d'athlétisme (FAA), la jeune 
demi‐fondiste de la JSO Chlef a battu un 
record vieux de dix‐huit ans, car la pré‐
cédente marque a été établie le 22 sep‐
tembre 2006, par Belmiloud Abbadia. 
Une semaine plus tôt, lors d'une précé‐
dente compétition pour jeunes, dispu‐
tée également au SATO du Stade 5‐
Juillet, Aya Amrane avait établi un nou‐
veau record national au lancer du mar‐

teau, chez les moins de seize ans, avec 
un jet mesuré à 47.33 mètres. Plusieurs 
épreuves de course, de saut et de lancer 
sont inscrites au programme de la pro‐
chaine Soirée Elite et Jeunes Talents 
Sportifs d'Athlétisme, prévue le 4 avril 
courant au SATO du Stade 5‐Juillet. Ce 
sera là encore une occasion pour 
d'autres jeunes de s'illustrer. 

APS
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Q
ui était en réalité cette 
femme frêle comme un 
oiseau, volontaire comme 

un paysan et profonde comme 
un soufi de zaouia ?  
Réfractaire aux injonctions de 
son temps, la Genevoise a tracé 
sa voie aux confins de l’Algérie. 
Elle en restitue toute la beauté 
et l’âpreté, notamment pour les 
femmes, dans un recueil 
éblouissant et inédit 
Isabelle Eberhardt interroge 
son âme inquiète et se voit dif‐
férente, comme désignée ou 
choisie pour vivre autre chose 
que la vie rangée des bour‐
geoises. Le Sahara n’est pas un 
lieu décidé au hasard : il corres‐
pond dans son esprit à une 
étendue deshabitée, splendide 
et inconfortable qui, seul, peut 
combler son désir d’immensité. 
Mais pour savourer entière‐
ment cet espace, il lui faut l’ap‐
préhender non avec le regard 
du touriste en quête de dépay‐
sement mais avec celui du natif 
– de celui donc qui sait aller de 
l’autre côté de l’écorce des 
choses, de celui qui voit dans 
ses nuances, ses mouvements, 
ses respirations, l’incomparable 
richesse du « pays des sables. » 
Isabelle est corps aussi, qu’elle 
fatigue quand il l’agace, par ses 
longues chevauchées ou qu’elle 
satisfait quand ses demandes 
sont les plus fortes. Elle ne 
brime pas ses sens, elle les 
assouvit. 
Femme de l’expérience et de 
l’endurance, elle oscille 
constamment entre l’habit 
d’homme qu’elle porte dans ses 
errances et son intuition de 
femme qui la travaille en pro‐
fondeur. 
Elle est amoureuse tout 
ensemble de la vie ici‐bas et de 
celle de l’au‐delà. 
Cette ambivalence est notoire 
chez Isabelle Eberhardt : elle 
veut vivre un état et son 
contraire comme nous le dit 
cette phrase qui ouvre ses Jour‐
naliers : «Vivre d’une existence 
double » (27 juin 1900). Mais 
cette dualité la dégoûte, elle 
rejette tout en s’en accommo‐

dant « ce second moi, voyou et 
dégingandé à la fois. » 
Quand elle s’éloigne du désert, 
elle est en proie au doute et à la 
certitude, à la gaieté et à l’ennui, 
à la paresse et à l’activité, à la 
faiblesse et à la force qui recou‐
pent la dichotomie homme/ 
femme, corps/âme, Europe/ 
Afrique. 
Mais ce qui au plus haut point 
détermine la démarche « aven‐
turière » d’Isabelle, c’est son 
désir d’écrire qui explique et 
résume tous les autres. Défiant 
tous les dangers dans cette 
expérience des limites, elle 
dépasse ses modèles, Fromen‐
tin et Loti, cet « illustre prome‐
neur ». Loti est le modèle de ce 
vers quoi elle tend. 
Elle fait sien le désert – ce à quoi 
n’a pu arriver Fromentin. Elle se 
convertit à l’Islam, ce que Loti 
n’a pas osé faire. Elle brave l’ad‐
ministration coloniale en se 
commettant avec les « indi‐
gènes », elle trouble l’ordre reli‐

gieux musulman en imposant sa 
féminité dans un environne‐
ment essentiellement masculin. 
Elle risque sa vie. Un illuminé 
tente de la tuer à Behima en jan‐
vier 1901. Elle en réchappe. Que 
fait‐elle ? Elle écrit pour dire 
qu’elle ne hait pas Abdellah, son 
«assassin », qu’elle ne le mépri‐
se pas – peut‐être ressent‐elle 
un peu de pitié à son égard. Il 
l’intrigue surtout. Elle se 
demande s’il n’est pas, cet 
agresseur qu’elle ne connaît 
pas, le détenteur du mystère de 
sa vie, puisqu’il a failli la lui 
prendre ; si ce qu’elle recherche 
désespé‐

rément ne gît pas là, dans cette 
main armée qui l’a presque 
anéantie. Et elle pardonne à son 
bourreau, comme les martyres 
pardonnent aux leurs. 
Cette souffrance qu’elle traîne, 
cette fièvre, ce débat d’âme qui 
la déchire, cette solitude au 
fond d’elle même, elle les culti‐
ve, les provoque comme pour 
secouer son être, le départir 
d’une indolence qui l’amollit. 
Elle se veut dure, assez du 
moins, pour pouvoir se voir et 
s’accepter seule dans son                    
« ennui noir ». Et s’autoriser 
toutes 

les libertés, pourvu qu’elles 
mènent à l’Homme, à son esprit. 
Il y a un grand intérêt à lire, 
dans ses notations, les descrip‐
tions qu’elle fait des individus, 
hommes ou femmes, et com‐
ment elle souligne leur résigna‐
tion. Pour Isabelle Eberhardt, 
atavisme et dégénérescence 
sociale se confondent. Elle 
éprouve une immense compas‐
sion pour les opprimés qu’elle 
associe dans sa culture slave 
aux moujiks russes. 

I.Med Amine 

CULTURE

BIOEXPRESS 

Passage d’une étoile filante  

Isabelle Wilhelmine Marie Eberhardt, 
également Si Mahmoud ou Mahoud 
Saadi, née le 17 février 1877 à Genève et 
morte le 21 octobre 1904 à Aïn‐Sefra, au 
sud‐ouest de l’Algérie, fut une explora‐
trice, journaliste et écrivaine née suisse 
de parents d'origine russe, et devenue 
française par son mariage. 
Elle est élevée entre Meyrin et Vernier 
par son précepteur Alexandre Trofi‐
novski, un ancien moujik qui vit en 
concubinage avec sa mère et professe 
des vues tolstoïennes et anarchistes et 
est influencé par les idées de Rousseau 
sur l'éducation des enfants. Érudite, elle 

apprend aussi bien le russe, le 
français, l'arabe, l'allemand et 
le grec et le latin, et monte admirable‐
ment bien à cheval. Isabelle Eberhardt 
fréquente les milieux turcs et anar‐
chistes de Genève dans sa jeunesse et 
s'habille avec des habits masculins pour 
pouvoir être libre d'aller et venir 
comme elle le souhaite.  
Manifestant très tôt un goût pour la lit‐
térature et l'Algérie et l'Islam, elle se 
convertit à cette religion dans la 
branche soufie lorsqu'elle et sa mère 
partent vivre à Bône en Algérie. Vivant 
librement ses relations sexuelles et par‐ 

 
courant le Sahara sous l'identité 

de Si Mahmoud, cavalier et érudit, elle 
publie des articles et des livres sur le 
monde qu'elle découvre au Sahara, criti‐
quant fortement les autorités coloniales 
et s'attirant leur méfiance. Victime 
d'une tentative d'assassinat en 1901, 
elle est expulsée d'Algérie. Elle épouse 
Slimane Ehnni, musulman de nationalité 
française, sous‐officier de spahis et fils 
d'un inspecteur de police, le 17 octobre 
1901 et devenant française par ce 
mariage peut désormais résider en 
Algérie. 

 
Elle a passé, avec quelques inter‐

mittences, les sept dernières années de 
sa vie (1897‐1904) dans « son » Orient : 
le Sud algérien. 
Elle meurt le 21 octobre 1904, à Aïn 
Sefra dans la crue d'un oued. Le maré‐
chal Lyautey fait rechercher son corps et 
ses manuscrits durant plusieurs jours, 
conscient de la valeur littéraire de ses 
textes. Elle est inhumée dans le petit 
cimetière musulman Sidi Boudjemaâ à 
Aïn Sefra. Victor Barrucand publie les 
reportages d'Isabelle Eberhardt de son 
vivant et édite l'œuvre littéraire après 
sa mort accidentelle. 

I.Med 

SA QUÊTE DE SOUFISME ET D'ABSOLU S’EST TRAGIQUEMENT TERMINÉE À AIN SEFRA 

QUI SE SOUVIENT ENCORE D’ISABELLE 
EBERHARDT ?

LISTE DES ŒUVRES D’EBERHARDT  

Née pour écrire 
Plusieurs romans et autres textes ont été sau‐

vés des eaux à Ain Sefra. Barrucand en a 

publié plusieurs en les édulcorant à son goût. 

‐Yasmina (1902) 

‐Sud Oranais, 1905, J. Losfeld, Paris, 2003 

‐Notes de route : Maroc – Algérie – Tunisie. 

‐Pages d'Islam, Fasquelle, 1932, préface de 

Victor Barrucand 

‐Trimardeur, 1922 

‐Dans l'ombre chaude de l'Islam 

‐Mes Journaliers, 1923 

‐Amara le forçat, l'Anarchiste, 1923 

‐Au Pays des sables 

Une réédition de l'œuvre majeure datant de 

2004 à l'occasion du centenaire de sa mort (21 

oct. 1904) : 

‐Journaliers, éditions Joëlle Losfeld 

‐Amours nomades, éditions Joëlle Losfeld 

‐Sud Oranais, éditions Joëlle Losfeld 

‐Rakhil, un roman inédit, La boîte à docu‐

ments, 1996. 

‐Écrits intimes, lettres aux trois hommes les 

plus aimés. I.M.

Prodige précoce de la littéraire ? Enfant de l’Algérie ? Espionne pour le compte du maréchal français Lyautey ? Sainte soufie ou débauchée 
insolente ? Génie du roman « à l’algérienne » ou imposture créée par son ami, le journaliste Victor Barrucand ?
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REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE 
 

MINISTERE DES TRAVAUX PUBLICS ET DES INFRASTRUCTURES DE BASE  
WILAYA DE BORDJ BOU ARRERIDJ  

DIRECTION DES TRAVAUX PUBLICS 
 

Avis d'Attribution Provisoire de Marché 
 
Conformément aux dispositions des articles 65 et 82 du décret présidentiel N° 
15/247 du 16/09/2015, portant réglementation des marchés publics, et des délé‐
gations de service public la direction des travaux publics de la Wilaya de Bordj Bou 
Arreridj NIF N° 408015000034098 informe l'ensemble des soumissionnaires 
ayant répondu à l'appel d'offre ouvert avec exigence de capacités minimales 
publié dans les quotidiens Elrai Elhor Le 22/01/2024 et L'EXPRESS 
22/01/2024 des résultat suivantes : 

 
 
 
‐Les soumissionnaires intéressés, peuvent se rapprocher du service contractant 
au plus tard trois (03 ) jours à compter du premier jour de la publication de cette 
avis, pour prendre connaissance des résultats détaillés de l'évaluation de leurs 
offres techniques et financières, et leur communiquer ces résultats par écrit. 
‐Les soumissionnaires qui contesteraient le choix opéré par le service contractant, 
peuvent introduire un recours dans un délai de dix (10) jours à compter de la pre‐
mière publication de cet avis dans le bulletin officiel des marchés de l'opérateur 
public (BOMOP) ou les quotidiens nationaux, auprès de la commission des mar‐
chés de la wilaya. 
‑Si le dixième jour coïncide avec un jour férié ou un jour de repos légal, la 
date limite pour introduire un recours est prorogée jusqu'au jour ouvrable 
suivant. 
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Le groupe pharmaceutique japonais 
Kobayashi Pharmaceutical a annoncé 
vendredi 29 mars enquêter sur un cin‐
quième décès potentiellement lié à cer‐
tains de ses compléments alimentaires 
anticholestérol contenant de la levure de 
riz rouge, au centre d’un vaste scandale 
sanitaire dans le pays. 17 cas entre le 1er 
janvier et le 17 mars, selon le Japan 
Times. Le Japon s’inquiète de l’explosion 
des cas de syndrome de choc toxique 
streptococcique alors que 941 cas 
avaient été enregistrés sur l’ensemble de 
l’année 2023, déjà une année record. 
Cette même année, le SCTS avait causé la 
mort de 30 % des individus infectés soit 
« un taux de mortalité extrêmement 
élevé », selon le gouvernement métropo‐
litain de Tokyo. Le nombre de personnes 
hospitalisées au Japon dans le cadre de 
cette affaire est passé à 114, a aussi pré‐
cisé le groupe lors d’une conférence de 
presse. Les patients souffrent notam‐
ment d’insuffisance rénale.  
Un cas d’hospitalisation à Taïwan poten‐
tiellement lié lui aussi aux compléments 
alimentaires de Kobayashi Pharmaceuti‐
cal a par ailleurs été rapporté jeudi par 
les médias locaux. Si ce lien se confir‐
mait, il s’agirait du premier cas connu en 
dehors du Japon. « Je m’excuse profondé‐

ment pour la grande anxiété que nous 
avons cau‐ sée », a déclaré vendredi le 
président de ce groupe familial, Akihiro 
Kobayashi, s’inclinant devant les camé‐
ras avec d’autres dirigeants de sa société 
en signe de contrition. Il a aussi dit                   
« regretter » que l’entreprise n’ait com‐
muniqué sur le sujet qu’à partir de la fin 
de la semaine dernière en lançant le rap‐
pel de trois gammes de produits mis en 
cause, alors qu’elle avait reçu un premier 
signalement par un médecin dès le 15 
janvier.  

Kobayashi Pharmaceutical et les autori‐
tés de santé nippones s’efforcent tou‐
jours d’identifier quelle substance dans 
la levure de riz rouge (appelée « beni     
koji ») des compléments alimentaires 
incriminés pourrait être à l’origine des 
hospitalisations et décès signalés.  
Ce groupe d’Osaka (ouest du Japon) a 
aussi dit vendredi vouloir indemniser les 
personnes souffran d’effets secondaires 
ou étant hospitalisées après avoir 
consommé ses compléments alimen‐
taires. L’entreprise avait reconnu cette 

semaine avoir également fourni sa levu‐
re de riz rouge à une cinquantaine 

d’autres sociétés au Japon, ainsi qu’à 

deux entreprises de Taïwan. Par précau‐
tion, beaucoup de ces entreprises ont à 

leur tour procédé à des rappels de leurs 

propres produits contenant cette levure, 

comme du saké pétillant, de l’assaison‐
nement pour salade ou de la pâte de soja 

fermentée (« miso »).  

In Sud Ouest 

 
KIOSQUE INTERNATIONAL

COMPLÉMENTS ALIMENTAIRES  

Cinq décès et plus de cent personnes 
hospitalisées au Japon

Plus d’une centaine de 
personnes souffrent 
d’insuffisance rénale au 
Japon, potentiellement suite 
à la prise de compléments 
alimentaires commercialisés 
par le groupe 
pharmaceutique Kobayashi 
Pharmaceutical, dont le 
président a présenté ses 
excuses aux victimes,  
vendredi dernier. 

COVID-19 

LES HOMMES ONT DES SYMPTÔMES PLUS 
IMPORTANTS QUE LES FEMMES 
Une étude montre que 
les hommes présentent 
davantage de symp‐
tômes que les femmes 
face au Covid‐19. Une 
équipe  scientifique du 
Liechtenstein et de 
l’Hôpital de l’Île à 
Berne, en Suisse a rele‐
vé des réactions biolo‐
giques différentes entre 
hommes et femmes à 
l’infection du Covid‐19. 
Un constat qui pourrait 
expliquer le taux de 
mortalité plus élevé 
chez les hommes. La  
température de la peau, 
le rythme cardiaque et 
la fréquence respiratoi‐
re augmentent plus 
chez les hommes que 
chez les femmes lors 
d’un épisode de Covid‐
19. Selon une étude 
menée par des scienti‐
fiques de Suisse et du 
Liechtenstein. Le taux 
de mortalité plus élevé 
chez les hommes pour‐
rait être lié à ce phéno‐
mène. «Ces résultats 
soulignent l’importance 
de prendre en compte 
le sexe dans le traite‐
ment médical et le suivi 

des patients atteints de 
Covid‐19», lit‐on dans 
l’étude publiée mercre‐
di dernier dans la revue 
Plos One. L’équipe de 
Lorenz Risch à l’Univer‐
sité privée de la Princi‐
pauté du Liechtenstein 
(UFL) et à l’Hôpital de  
l’Île à Berne a fait por‐
ter à 1100 personnes 
un bracelet muni d’un 
capteur. Ce bracelet 
sensoriel est déjà utili‐
sé pour observer le 
cycle féminin. Il mesure 
notamment la fréquen‐
ce respiratoire et car‐
diaque ainsi que la tem‐
pérature de la peau. Au 
cours de la 
 période d’étude, qui 
s’est étendue sur 2020 
et 2021, 127 partici‐
pants ont été testés 
positifs au Covid‐19, 
dont 82 disposaient de 
données de qualité suf‐
fisante pour être inclus 
dans l’analyse. Selon 
ces résultats, le rythme 
cardiaque, la fréquence 
respiratoire 
 et la température de 
peau des hommes ont 
augmenté plus forte‐

ment que ceux des 
femmes pendant l’in‐
fection. Ils sont égale‐
ment restés à des 
niveaux significative‐
ment plus élevés 
durant la phase de 
récupération. «Compte 
tenu des taux de morta‐
lité et d’hospitalisation 
plus élevés observés 
chez les patients mas‐
culins atteints de 
Covid‐19, nos résultats 
pourraient refléter des 
réactions biologiques 
spécifiques au sexe», 
notent les auteurs.  
Il serait donc possible 
que les corps féminins 
et masculins présentent 
non seulement des 
symptômes différents, 
mais réagissent aussi 
biologiquement de 
manière différente à 
l’infection. Ces travaux 
montrent une nouvelle 
fois à quel point il est 
important de prendre 
en compte les diffé‐
rences entre les sexes 
en médecine, selon les 
conclusions des scienti‐
fiques.  
In Le Temps 

INDUSTRIE AÉRONAUTIQUE 

LE JAPON RESSUSCITE SON PROJET DE CONSTRUIRE 
UN AVION DE LIGNE  

Le Japon va officiellement 
relancer  son rêve de 

construire un avion de 
ligne, qui fonctionnera 

potentiellement à l'hydro‐
gène, selon des médias 
nippons, un an après 

l'abandon du programme 
d'avion commercial Space‐

Jet de Mitsubishi Heavy 
Industries (MHI). Le nou‐

veau projet vise à com‐
mercialiser d'ici à 2035 un 
avion de nouvelle généra‐
tion, qui sera développé 

par plusieurs 
 entreprises privées dont 
MHI, avec aussi un impor‐

tant soutien de l'Etat, 
d'après le quotidien éco‐

nomique Nikkei et l'agence 
de presse Kyodo. Des 

investissements publics et 
privés de 5.000 milliards 
de yens (plus de 30 mil‐
liards d'euros) vont être 

fléchés pour 
 la réalisation de ce pro‐
gramme, selon le Nikkei.  

Des annonces sur une 
"nouvelle stratégie pour 
l'industrie aéronautique" 
japonaise étaient atten‐

dues plus tard  ce mercre‐
di de la part du ministère 
de l'Economie, du Com‐

merce et de l'Industrie 
(Meti). Pour atteindre une 

"croissance durable" de 
son industrie aéronau‐
tique, le Japon "ne peut 
pas se satisfaire" de son 
statut actuel dans ce sec‐
teur, où il est cantonné à 

 un rôle de fournisseur de 
pièces, a déclaré mercredi 
Kazuchika Iwata, l'un des 

ministres adjoints du Meti. 
"Dans les nouveaux 

domaines d'activité des 
technologies neutres en 
carbone, y compris l'hy‐
drogène, nous voulons 

prendre une position de 
premier plan", a‐t‐il ajouté.  

Divers projets d'avions à 
propulsion hydrogène sont 

déjà en développement 
dans le monde, dont le 

"ZEROe" de  l'avionneur 
européen Airbus, qui 
ambitionne de le faire 
voler également d'ici à 

2035.  L'hydrogène est un 
pilier de la stratégie japo‐

naise de transition énergé‐
tique. De nombreuses 

entreprises du  pays sont 
déjà largement impliquées 
dans ce domaine, notam‐
ment des constructeurs 

automobiles, comme Toyo‐

ta et Honda. Avec ce nou‐
veau programme aéronau‐

tique associant tout un 
écosystème d'entreprises, 

le Japon va essayer de 
retenir les leçons de 

l'échec cuisant  du Space‐
Jet, que MHI développait 
seul, avec un soutien du 

gouvernement essentielle‐
ment limité à la partie 

"recherche".  Miné par des 
difficultés techniques et 

des procédures de certifi‐
cation plus complexes que 
prévu, le SpaceJet  avait vu 

sa phase de développe‐
ment s'éterniser, gonflant 

considérablement ses 
coûts, avant que la pandé‐

mie de Covid‐19 ne lui 
donne le coup de grâce. 
Après avoir été gelé en 

2020, le projet a été offi‐
ciellement abandonné en 
février 2023 par MHI, qui 
a englouti  l'équivalent de 

plus de huit milliards d'eu‐
ros dans ce désastre. Le 

SpaceJet devait être le pre‐
mier avion civil "made in 

Japan" depuis le YS‐11, un 
précédent court‐courrier 
produit dans les années 

1960‐70.  
In Agences 
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SELON PLUSIEURS MÉDIAS ESPAGNOLS 

MADRID RECONNAÎTRA L’ÉTAT PALESTINIEN AVANT L’ÉTÉ 
Le gouvernement espagnol a 
décidé de reconnaître l’Etat 
palestinien d’ici à l’été, ont rap‐
porté hier plusieurs quotidiens 
espagnols. Cette décision 
confirme une nette accéléra‐
tion du calendrier récemment 
mis en avant pour la reconnais‐
sance d’un Etat palestinien, 
puisque le Parlement espagnol 
devait voter en faveur de cette 

reconnaissance d’ici à la fin de 
la législature, c’est‐à‐dire d’ici à 
l’été 2027. Le 22 mars dernier, 
en marge d’un sommet euro‐
péen à Bruxelles, l’Espagne, 
l’Irlande, Malte et la Slovénie 
avaient publié une déclaration 
commune dans laquelle ils se 
disaient « prêts à reconnaître la 
Palestine », précisant qu’ils le 
feraient « lorsque cela peut 

apporter une contribution 
positive et que les circons‐
tances sont réunies ». Le quoti‐
dien madrilène El Pais estime 
que cette reconnaissance pour‐
rait se produire durant la cam‐
pagne pour les élections au 
Parlement européen, qui 
auront lieu le 9 juin en 
Espagne, « ou les semaines qui 
suivront ».

l Oran

15°
l Alger 20°
l16

Il explique :  «Le projet vise à 
garantir la sécurité sanitaire 
et relever le défi de l’autono‐
mie conformément aux ins‐
tructions du chef de l’Etat». 
Intervenant à l’issue de sa 
visite d’inspection effectuée 
à l’IPA, Abdelhak Saïhi a fait 
savoir que la convention 
sera paraphée juste après le 
mois de Ramadhan et qu’il 
sera question dans un pre‐
mier temps de fabriquer 
l’antigrippal qui, selon le 
ministre, sera mis sur le 
marché au mois de juillet 
prochain. Puis, à moyen 
terme, dit‐il, on produira 
l’hexavalent, pour la primo‐
vaccination et le rappel des 
nourrissons et des enfants 
en bas âge. Saïhi table sur la 
production de 50% des pro‐
duits importés, d’ici la fin de 
l’année. Un challenge réali‐
sable, a‐t‐il estimé, «grâce à 
la mobilisation de Saidal et 
des opérateurs pharmaceu‐
tiques privés». Abondant 
dans ce sens, il a déclaré 
qu’«il est nécessaire de créer 
des actions communes avec 
l’Institut Pasteur, pour pou‐
voir produire les vaccins 
chez nous». Beaucoup esti‐
ment qu’il s'agit d’une bonne 
nouvelle pour le secteur de 
la santé L’Algérie possède les 
moyens matériels et l’exper‐
tise requise pour atteindre 

les objectifs escomptés. Ce 
sont des projets phares qui 
ont pour objectif  «la relance 
de l’industrie pharmaceu‐
tique», conformément aux 
instructions du président de 
la République, Abdelmadjid 
Tebboune, a souligné Abdel‐
hak Saïhi. Se félicitant de ce 
partenariat qui permettra 
une sécurité sanitaire, Saïhi 
a affirmé qu’il est temps de 
moderniser l’IPA et le 
démarquer du statut falla‐
cieux qu’on veut lui donner. 

Fondé en 1994 pour devenir 
le plus grand complexe de 
production de vaccins en 
Afrique, l’Institut Pasteur 
d’Algérie est devenu un 
simple Epic d’importation. 
Selon le ministre, «l’IPA peut 
devenir un hub de dévelop‐
pement de vaccins, un rayon 
de recherche scientifique et 
non un institut de collecte et 
de distribution des vaccins, 
et ce, en coopération avec le 
Groupe Saidal et le secteur 
privé». A ce propos, le pre‐

mier responsable du secteur 
a dévoilé le projet de moder‐
nisation de l’IPA en cours, 
passant par la numérisation, 
qui permet de déterminer 
les besoins réels et la ratio‐
nalisation des dépenses. Pre‐
nant la parole, le président‐
directeur général de Saïdal, 
Wassim Kouidri, a, pour sa 
part, mis en avant la conclu‐
sion de cette convention. Il 
s’est engagé à cet effet à 
redoubler d’efforts pour réa‐
liser les objectifs escomptés. 
Il a, dans ce sens, avancé que 
«tous les vaccins importés 
seront produits à long 
terme». Interrogé sur la 
fabrication de l’hexavalent 
pédiatrique, le P‐DG de Sai‐
dal a révélé que «cela néces‐
sitera un temps conséquent, 
en raison du transfert tech‐
nologique lourd». Interve‐
nant à l’occasion, le prési‐
dent de l’Union nationale des 
opérateurs pharmaceu‐
tiques, Abdelouahab Kerrar, 
a mis en relief l’importance 
de la démarche, affirmant 
que les avancées enregis‐
trées dans le domaine de 
l’industrie pharmaceutique 
en Algérie sont non négli‐
geables. 

R.N.

Le ministre de la Santé, de la Population et de la Réforme hospitalière, Abdelhak Saïhi, a annoncé, 
hier, l’établissement d’un partenariat entre l’Institut Pasteur d’Algérie (IPA) et le Groupe Saidal,  
pour la fabrication de vaccins. 

L’ALGÉRIE SE LANCE DANS LA PRODUCTION DE VACCINS 

 L’antigrippal mis sur le 
marché dès juillet prochain

POMME DE TERRE 
OPÉRATION DE 
DÉSTOCKAGE POUR 
STABILISER LES PRIX 
Le ministre de l’Agriculture et du 
Développement rural, Youcef Cherfa, 
a relevé la nécessité de lancer le 
déstockage de la pomme de terre, 
destinée à la consommation,  afin de 
stabiliser les prix du produit, qui ont 
pris leur envol sur le marché, ces 
derniers jours.  Le ministre en char‐
ge du secteur a ajouté, lors de sa 
visite  dans la wilaya d’Ain Defla, que 
le stock de pomme de terre doit être 
totalement  vidé, notamment lors de 
l’intervalle entre la production sai‐
sonnière et non saisonnière. 
 
SOUTENU PAR DES 
INDICATIONS 
D’AMÉLIORATION                            
DE LA DEMANDE 
LES PRIX  DU BARIL 
S’ENVOLENT 
Les prix du pétrole se sont envolés 
hier, soutenus par des indications 
d’amélioration de la demande et des 
échos sur l’escalade des tensions au 
Moyen‐Orient. Ils ont poursuivi leur 
hausse, atteignant leurs plus hauts 
niveaux en 5 mois, alors que les 
contrats à terme sur le brut Brent 
pour livraison en juin ont augmenté 
de 66 cents, ou 0,75%, à 88,08 dol‐
lars le baril à 08h07, heure d’Algérie.  
Les contrats à terme sur le brut West 
Texas Intermediate américain pour 
mai ont augmenté de 67 cents, ou 
0,80%, à 84,38 $ le baril. 
 
CE SONT DES CHIFFRES 
EFFARANTS 
152 MORTS ET PLUS  
DE 5 000 BLESSÉS SUR  
LES ROUTES 
L’hécatombe routière se poursuit en 
Algérie, malgré les campagnes de 
sensibilisation et les appels au res‐
pect du code de la route. Le pays 
continue d’enregistrer des chiffres 
effarants. En effet, les services de la 
Protection civile déplorent cent cin‐
quante deux (152) morts et 5 527  
blessés dans 4 719 accidents de la 
route survenus en mars dernier au 
niveau national. Selon le chargé de 
l’information à la Direction générale 
de la Protection civile (DGPC), le 
lieutenant Abdat Youcef, les services 
de la Protection civile avaient effec‐
tué, en mars dernier, 76 878 inter‐
ventions à travers tout le territoire 
national, dont 4 719 interventions 
concernant des accidents de la route 
ayant fait 152 décès et 5 527 blessés. 
Par ailleurs, M. Abdat a fait état de 
14 personnes décédées par asphyxie 
au monoxyde de carbone, soulignant 
que les éléments de la Protection 
civile sont intervenus en vue de 
secourir 237 personnes intoxiquées 
par le CO, émanant d’appareils de 
chauffage et chauffe‐eau de leurs 
domiciles, à travers plusieurs 
wilayas du pays. 

Y.B.

SALAH GOUDJIL : 

« NOUS SOMMES SOUVERAINS DANS NOS CHOIX »  
«Le président de la République a affirmé 
que l’organisation d’une élection prési‐
dentielle anticipée, le 7 septembre, est 
dictée par des raisons techniques. Effec‐
tivement, c’est un choix technique. Au 
mois de décembre, il y aura les élections 
pour le renouvellement, par moitié, des 
membres du Conseil de la Nation. Il y 
aura une campagne électorale (collège 
des grands électeurs, ndlr) dans les 58 
wilayas. Peut‐on organiser aussi une 
présidentielle ? C’est l’un des aspects 
techniques à prendre en compte ». C’est 
en ces termes que Salah Goudjil, prési‐
dent du Conseil de la Nation, s’est expri‐

mé sur l’élection présidentielle antici‐
pée à l’issue de la séance plénière consa‐
crée à l’adoption du projet du Code 
pénal et du projet de la loi sur l’indus‐
trie cinématographique. Le président de 
la chambre haute du Parlement a incité 
à une participation massive au prochain 
scrutin présidentiel, autant des candi‐
dats que des électeurs. Le pouvoir poli‐
tique change d’une période à une autre 
selon la volonté du peuple, mais l’Etat et 
ses institutions sont pérennes, a‐t‐il 
estimé. Rappelant quelques‐unes des 
déclarations du chef de l’Etat lors de sa 
dernière rencontre avec des représen‐

tants de la presse nationale, Salah Gou‐
djil a soutenu que ses accomplisse‐
ments, au plan social, politique, écono‐
mique et diplomatique, auront un 
impact sur les générations futures. Il a 
particulièrement apprécié le plaidoyer 
pour l’admission de la Palestine à l’Or‐
ganisation des Nations Unies en qualité 
de membre à part entière. Le deuxième 
homme dans la hiérarchie de l’Etat a fait 
un parallèle édifiant entre les souf‐
frances vécues par les Algériens de 
1830 à 1962 et celles causées par l’oc‐
cupant sioniste aux Palestiniens depuis 
1948.


